Rapport des juges du concours de merite agricole pour l'annee 1908 by s.n.
RAPPORT DES JUGES 
DU CONCOURS DE MERITE AGRICOLE 





M. Pierre Lavallée, St- TOI'bert de Berthier. Lauréat de la t11t:daille d'or 




JUC E S DU CONCOURS DE MERITE ACRICOLE 
POUR L ' ANNEE 1908. 
(4ewe région) 
A L'HoNORABLE JULE5 ALLARD, 
liiJ/lslr,> dt' l'.-:l.gricllllllrc. 
Qu~bcc. 
~ronsiel1r le :'Iinistrc, 
XOtlS <1\'011,\ l'honncur de YOUS tran mettre notre rapport du concours de 
. Iérite agricole pour l'année 190 , dans la 4ème région désignée pour ce con-
cours, et ùe vou signaler comme Lauréat de la ~lédaille d'or et du Diplôme 
de Trè ·-Grand-:'[érite-Exceptionll l, :'1. Pierre Lavallée, cuftivateur de pro-
fession, de la paroi. e de St-Norbert, comté rIe Berthier. 
• -ous recommandons que les récompen es, médailles et diplômes, soient 
décernées aux lauréats de ce concour , à chacun suivant sa cIa%e et le nombre 
de points accordé., tel que nous l'avon signalé dans les tableaux et le libellé 
de notre présent rapport, lequel nou YOUS prions cl'agréer. 
Avec l'assurancc de notre respectueux dévouement, 
THOMAS DRYSDALE 
ARSÈ. E DENTS 
Josep!! DELA:-lD 
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CON COURS DE MÉRITE AGRICOLE DE 190H 
TABLEAU DE0 LAUREATS 
COMPF.TITEURS l'OUR LA MEDAILLE D'OR 
t.I IDate dei ~ 0 
;gZ 
0111S de Résidence 
Comté. 
() la visite! com péti tenrs Loc:llité 
1 Juil. 16 Pierre Lavallée ..... , St-.i\orbert .. ... Berthier 
(Lauréat) 
2 24 TJH~ophile Trudel.. ... St-Pro per ...... Ch:lIlIplain ... 
3 Sep. 5 Delphis Turenne . ... . S .Paul L'Ermite L'As~omption 
4 Juil. 14 Damien Lachapelle .. . St-E prit ...... :'Iontcallll ... . 
5 " 231Henry Vertefeuil1e . .. Ma kinongé ..... Maskinongé. " 
LAURÉATS DE LA MÉDAILLE D'ARGENT E'I' l'l' I>IPL()~IF. 
DE TRER GRAND MÉRITE 









" 16 Papbnus Bonin ...... Ste-Eli-abeth ... Joliette ...... . 
13 Samuel Vessot ....... Joliette ......... Joliette .. . ... . 
" 23 :'Ioïse Pâquin ...... .. Ma killOUgé . . . . Maskinongé .. . 
23F. X. Juneal1 ....... Ste-Ur.ule ..... :\Iaskinong-é .. . 
,~ 20 Olivier I ... inconrt . .... St-Barthélélni .... Berthier .. .. . 














CO COUR J)E~MERITE AGRICOLE DE 1908 
TABLEA • DES LAUREATS 
L,,,"UREATS DE LA ~IEDArr~LE D'ARGENT ET DU DIPLOME 
DE TRÈS GRAND MÉRITE 
-=, 
30 Alexandre Ménard" .. St-?'lichel-de - Berthier ..... . 
Saints 
1 ï .\nselme Cabana ..... St-Cuthbert .... Berthier ...... 
22 Arsène Gervai ... ... t·Barthélémi .... Berthier. .... . 
20 Henry Lanrendeau, .. St-BarthéJémi .... Berthier.. .... 
21 Jos. Désy ........... St-Barthélémi .... Berthier.. ... . 
30'R. A. Archambault .. St':'vlichel-des- Berthier ...... 
Saints 
16 Pierre Piette ........ St-Norbert.. .. . , Berthier. ... . 
17 Hyacinthe Mousseau. IBerthier. ...... . Berthier. .... . 







LAURÉATS DE LA MEDAILLE DE~HRON7-E ET DU DIPLOME DE GRAND MERITE 
1 IJuil. 17 J. Bte Mousseau ..... Berthier ....... IBerthier.. .... 1 82.92 
2 21 Omer Syl\'e~tre ... '" St-Barthélémi .... Berthier.. .... 82·3° 
3 T 4 Zénon Rieudeau ... . St-Ch Borromée Joliette ...... . 
2 l Ls Héneault. .. . . . .. St·Barthélémi .... l1erthier ...... 
Concours de Mérite Agricole de 1908 
(4ème région) 
Nous avons ouvert notre campagne d'inspection des fermes . entrées au 
concours, le 13 juillet, par le comté de J olieHe. Nous visitàmes de suite la 
seule ferme concurrente du comté de Montcalm, ensuite celles des comtés de 
Berthier, Maskinongé .et Champlain, et en dernier lieu les fermes de l'Hon. 
Sénateur Owens à Montebello, et de MM. R. A. Archambault et A. Ménard , 
de St-Michel-des-Saints, autrement dit Mattawin ou Mantawa. 
Nous grouperons ensemble par ordre de mérite les concurrents pour la 
médaille d'or. Pour les autres concurrents le rapport procédera suivant l'or-
dre des visites. 
Pour être aussi bref, que possible, nous nous bornerons à signaler pour 
chaque concurrent les principaux détails de mérite, omettant les pratiques qui 
ne nous ont pas paru être d'une qualité supérieure et instructive. 
--0 )-( 0--
Compétiteurs pour la médaille d'or 
r-M. PIERRE LAVALLEE (97.68 pts) 
Lauréat de la Médaille d'or et dl' DiPlôme de Très-Grmtd4férite-
Exceptiollnel. 
M. Lavallée a pris part au concours de 1903 pour la médaille d'or et ell 
est sorti bon 3ème avec 94 pts. Depuis lors, instruit par deux concours, urie 
étude mieux comprise du programme et les observations des juges, il s'es! 
mis cie nouveau à l'œuvre avec un courage et une persévérance soutenus et 
éclairés par une expérience progressive. Favorisé par son état de fortune 
et son intelligence, et, de plus. heureusement secondé dans ses proj ets et tra-
vaux c1'amélioration par le dévouement et l'excellente éducation pratique de 




cc concours, ,\ élever suffisamment le record de ses points pour remporter b 
paime. 
Depuis le dernier concours. auquel nous renvoyons pour tout ce qui 
concerne la personne et la ferme de 1\1. Lavall~e, celui-ci a accompli d'e "cel-
lents travau.' d'amélioration cntre autres: Dizùiolt nouvelle de la terre, la-
quelle est maintenant parfaite ("oir fIg .. \, p. 216) : Relbemelll de la cour de 
la ferme et de bâtiment. chan ls: Agnmdisscment de l'étable et addition à 
ce logement de trois nou\"elles fenêtre qui l'Il améliorent avantageusement 
l'éclairage: Sarcla!!!' de 1:1 ucrerie et reconstruction <lu fournean rie la cabane 
li S1lcrc .. COl/struction (l'tm poulailler et de clôture nouvelle et réparation 
les ancienne. , de sorte que toutes les clôtuPes de la ferme sont excellentes et 
en parfait ordre: DesfructioJl des mam'aises herbes et enlèvement des brous-
sailles: Travaux d'épierrage à la quantité de 25 charges; Abatage de côtes et 
des levées de fo sé; Creusage de fos és d'égoùt autour des bâtiments de 
ferme et réparation et 'lJ profonclis ement des aut res fossés ur la terre; 
RemPlissage d'un fossé et d'ull puits inutiles et creusage de trois nouveatLx 
puits dans les champs; RedresscIHC1/t d"tlll cours d'eau et des rigoles ; Cons-
trllctio1t de ponts en pierre sur les ruisseaux et les fossés; Plantatioll d'arbres 
d'ornement; Achat d'a1limal/x cie races pures améliorées qui forment des trou-
peaux de rère c1as e, etc. (Voir figs 4. 5, 6, Pl. II et III.) 
La jument canadienne ., Pierrette " 656. fig. 5, pl. III. a oblenu le cleu-
. ièllle prix dan la classe cie conscr7.'ation à la dernière exposition de chevaux 
canadiens, Ù St-Jean, et la pouliche canadienne cl'un an "Dlack Princess . 
tlC)3, même q;., y a obtenu le premier prix dans sa classe. 
~1. Lavallée, ré idant dam le bas cie Sl-~orbert, habite une jolie maison 
de ferme, bien construite, bien finie el décorée à la peinture à l'intérieur et à 
l'extérieur, très proprement et l rès con fortablement aménagée sous tous rap-
ports. C'esl un logement de 1ère classer enlour; par le jarclin et un parterre 
de fleurs et de 'gazon planté d'arbres d'ornements. (Voir fig. T Pl. l, et fig. 
=:! Pl. II.) 
Les dépendances de la maison compI1~nnCl1t, à part la cuisine y attenante, 
une laiterie la x 10 pds, un fournil 20 x 12 pds, une remi~e à bois 20 x 15 
pds. (voir installation fig. B.) 
Les bâtiments de ferme tous propres et en bon ordre, blanchis à la chaux 
cl. 
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Fig. l'\.- Terrl's de M. P. La\'allée. 
A. Champ cllitivé.-B. El1Iplacement de la beurrerie.-c, d, e, f, g. Maison 
parterre, dépendances, jardin, cours, bâtiments de ferme.-a. Champ de grains. coup~ 
obliquement par un ruisseau r.-b, c, d, e. Quatre champs en prairie.-f, Grain, len-
tilles, lin, légumes.-g. Avoine.-F. Bois.-DD. Puits et abreuvoirs.-EE. Grane-es à 
foiD.-ch. Chemin de front.-i, j. pâturages.-c, d. c~urs d'eau.-k. sucrerie. 
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Fig. B.-Installation de la maison et dépendances de M. P. Lavallée 
a. Maison, corps principal, ;\6 X 32.-b. cuisine, 20 X 17·-c. la iterie, 10 X 10.-
d. hangar à bois, lS X 20.-e. fournil et buanderie, 20 X 12, et la trine en ar rière.-
F. Jardin potager et fruitier.-g, hlt. Passages, pa rterre et cour.-i. Cour et emplace-
ment des bâtisses de ferme.-c h, Chemin de front_ 
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en dehors et en dedans, couverts en tôle galvanisée, reposant sur des fonda-
tions en pierre, comprennent: a, grange de 100 pds, renfem1ant écurie, étable 
et poulailler, 50 x 45 pds, ave'c une remise à chaque bout, v. fig. c.; b, grange 
à foin de 55 x 25 pds; c, bergerie et grange de 55 x 30 pds; d, hangar à grains 
de 30 x 25 pds; e, porcherie 30 x 12 pds; f, hangar à voitures 30 x 25 pds. 
(Voir fig. 3, Pl. II) . 
De plus deux granges à foin, 40 x 30 et 30 x 25 pds, dans l'avant-dernier 
champ du haut de la terre, (EE fig. A) et une petite bâtisse pour la cuiSSON 
des légumes au-dessus du réservoir à l'eau du puits artésien jaillissant, lequel 
par une pompe actionnée par le moteur à vent fournit l'eau aux bâtiments et 
ailleurs. Un trottoir en pierre conduit de la maison aux bâtisses de la ferme . 
Les étables sont bonnes, bien tenues, bien divisées, suffisamment ventilées et 
éclairées (.t confortables. (Voir fig. C.) 
La terre ,est bien égouttée et convenablement nivelée. Les travaux de 
culture sont bons et la récolte est bonne': à part le blé, toutes les autres cul-
tures sont à 90, 95 et 100%. Une bonne allée, large de 20 à 25 pds, conduit 
de la cour à tous les champs de la ferme. Les rigoles qui traver6ent cette 
al lée sont canalisées en bois. 
Le sol de cette ferme est plan, argileux et de bonne qualité pour la pn~­
clllct ion des grains et des fourrages. 
Le jardin potager et fruitier, (F fig. B) situé à l'est de la maison, est gran.1Ii. 
et excellent sous tous rapports. Il renferme pommiers, pruniers, cerisiers 
gadelliers, framboisiers, grose illiers, betteraves, choux, carottes, oignons, con-
combres, tomates, citrouilles, fève's, melons, asperges, navets, racines four-
ragères, patates, vignes, fleurs et arbustes d'c:rnement. 
La sucrerie, bien exploitée, renferme mille érables. Le bétail est Ayr-
shi re et de bonne fami lle. Les chevaux sont du bon type canadien. (Voir 
Pl. II et III). 
M. Lavallée laboure à 6 à 8 pouc 's; charroye son fumie-r au champ en 
hiver et l' étend au printemps. Il enfouit du trèfle comme engrais, emploi~ 
par année 15 à 20 quarts de plâtre, 10 à 12 mts de chaux et les cendres prG-
duites sur la fel~me. En 1905 un 1'J1,orceau de terre, plâtré à la dose de 2 à 
3 barils à l'arpent, a rapporte 200 minots d'avoine de plus qu'une' même éten-
PLANCHI'; III 
Fig. 5.-Jument et pou liche canadiennes de M. Pierre Lavallée. 
« Pierrette », 656, et « Black Princes,» 69:1 . T an 
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Fig. C.-Grange-étable de M. P. Lavall ée. 
aa. Remises.-bb. Tasseri es.-cc. Batteries.-dd. Passages.-F F. Ecurie.--EE. 
Etables.-g. Poulailler divisé en trois compartiments. 
Î 
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clue non plâtrée. I1 change cie grains de semence tous les deux ans et n'em-
ploie que des semences nette's et de bonne qualité. 
, 
'7lJ~ J/4§$vw /lwo/t; 
U-J~ 1/;VU t'âb fUUB 
Fig. D.-Coupe du pavé d'une rangée de stall es de l'étable 
des vaches de M. P. Lavallée. 
Comptobilité.-Elle comprend un journal ci e caisse avec reports mensuels 
des recettes et des dépenses et add ition annuelle cie tous les items de même 
t itre pour chaqu e' département ; un jO~tr'nal des tTavaJ,t:I: avec observations 
concetinant les améliorations et les principales opérations agricoles de la ferme ; 
un registre des sem,is et des récoltes; un inventaire annuel, etc. Les livres 
sont excellents et intelligemment tenus. Le bihn de 1907 accuse u n 
total de recettes de $2034.88 et un total de dépense's de $484.30. laissant un 
surplus de recettes de $1550,58. 
Les principaux articles de vente sont les produits de la vacherie et de la 
porcherie et le foin . L a vente de ce dernie r produit a rapporté $750.88. 
L es éléments de ferti lité exportés par cette récolte sont en partie restitués 
au sol par le plâtre, la chaux et les cendres employés comme engrai~. 
Madame LavaIIée et sa fill e, Madame Poulette, font un peu d'industrie 
dome'stique. L a qualité supplée à la quanti té. Elles fabriqu ent des ouvrages 
d'art au crochet, à l'aiguille et au métier. Madame Poulette remplit l'office 
ci e comptable. Nous avons admiré ses ~cri tur,es et ses plans de ferme. 
M. Lavallée' a débuté jeune dans sa carrière. Mari é à 18 ans il n'avai t 
que 22 ans quant il prit la direction de sa ferme, héritage paternel. Jeune 
encore--45 ans- il peut jouir longtemps du fruit de ses labeurs et de son cou-
rage entreprenant. 
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M. Lavallée offre un bel exemple de cultivateur à qui le succès et l'ai-
sance gagnés par .un travail intelligent et raisonné assurent la position la plu. 
noble, la plus indépendante et la plus enviable dans notre état social actuel. 
II saura porter dignement le double honneur d'avoir gagné pour lui et le 
comté de Berthier la médaille de ce concours. 
'-1 & -Jl/1WiM k allb 
. ;'/~ /tit/Jeza fil. 
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Fig. E.-Porcherie cie M. P . Lavallée 
-0)-(0-
2- M. 'l'HEOPHILE TRUDEL (95.67 pts) 
M. Trudel, vieux lutteur inlassable, est venu faire de nouveau très bonnè 
figure avec ses 96.67 pts. C'est dire qu'il n'a pas marché à reculons depuis 
le dernier concours. Dans notre rapport de 1903 nous avons assez longue-
ment signalé la ferme de M. Trudel et ks qualités agricoles et sociales de son 
propriétaire. La photographie des étables et du bétail que renferme ce rap-
port indique le caractère' et l'importance de cette ferme comme la qualité des 
troupeaux. Depuis lors M. Trudel n'a pas dévié de la voie progressive sous 
tous les rapports. Son bétail Ayrsb ire et canadien et ses autres animaux sont 
pour sa ferme un ornement autant qu'une source d·e profits. Les améliora-
tions foncières signalées depuis le dernier concours consistent en six arpent!! 
de redressement d'un ruisseau, ramassage de 500 charges de pierre, amélio-
ration du système de labour, etc. 
- 12 
M. Trudel habite une bonne maison de 36 x 34 pds ~·.vec CUlSll1e e!~ 
anne'xe de I8 x 24 pd s, propre, bien tenue, bien divisée et bien meublée et 
pourvue de toutes les améliorations modernes, y compris le téléphone. La 
cave divisée conformément à son utilisation, est haute et saine. Le solag~ 
élevé est en tou ré d'un revêtement en terl'e retenue par un bon contr,efort en 
pierre sèche taillée. Une bordure d'arbres agrémente le devant de cette 
maison et les alentoLlrs sur le chemin. Au sud-est de ce dernier un bosquet 
d'arbres, près duquel coule un ruisseau, abr~te en été les jeunes porcs et les 
veaux contre les ardeurs du solei l. Le jardirr est de bonne qualité et bien 
si tué au sud~ouest de la malson. L'installation des constructions est symé-
trique et bien calculée. 
Les étables, bien éclairées, assez hautes, sont tt-ès bonnes, bien divisées 
et commodes. Elles sont convenablement construites. Les cloi sons sé-
paratrices des sta~les sont de' bonnes dimensions, de sorte que les animaux 
sont visibles d'e partout dans l'étable. Le haut de celles des chevaux est en 
grillage en broche maillée ass'ez forte. Chaque stalle à vache est pourvue en 
côté d'une boite à moulée. Les auges des porcs font saillie sur l'allée et une 
trappe mobile suspendue munie' d'un taquet permet de dérober l'auge aux 
porcs pour leur distribuer facilement la nourriture. 
Les bâtiments sont blanchis en dehors et en dedans, de même la clôture' 
du chemin en face de l'habitation et du jardin. Le tout, à l'intérieur comme 
à l'extérieur, offre un bon aspect de propreté et d'aisance. Nous donnons fig, 
F un croquis de l'intérieur des étables. Pour l'exté rieur, voir le rapport de 
J903 , fig. 2, pl. II, p. I32. Ces illustrations parlent par dies-mêmes. 
Les travaux de culture, comme la récolte, sont convenablement bons. M. 
Trudel cultive la navette. Ii en sème dans l'avoine avec lentilles et s'en 
trouve bien. Il donne' ce fourrage vert aux vaches après la traite. Ii achète 
quelques tonnes de son pour compenser tant soit peu la v'ente d'une trentaine 
de tonnes de foin. Sa spécialité comme exploiteur du sol est l'élevage du 
bétail de races pures, la production du lait, du lard et du foin et aussi du 
grain, Le sol est excellent pour ces deux derniers produits. En 1907 le' 
lait livré à la beurrerie aurait produit $8I7·36, le foin $37°.00, les autres 
produits $750.00. 
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Fig. F.-Etables de M. Théophile Trudel. 
a. Espace libre servant de chambre d'a limentation et de préparation des fourrages. 
-bb. Deux boxes-stalles pouvant aussi servir de poulaill er.-EE. Etable des bêtes à 
cornes.-Ec. Ecurie des chevaux.-pp. Passages.-vv. Cases à porcs ou à veaux, au 
besoin.-gr. Grange. (Voir rappo rt de I903, fi g. 2, P l. II, p. J32 du rapport du Com-
missaire de l'Agriculture.) 
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del. Nous n'aurions qu'à renchérir sur ce mérite. Q u'il nous suffise de dire' 
<1ue M. T ruclel, qui possède de l'instruction, appartient à l'élite des citoyens 
de sa classe. Il est avantageusement connu comme tel dans la Province. 
--0 )-( 0--
3-M. DELPH I S T URENNE (95.00 pts) 
Pour la description et les illustrations de la ferme et la note personnelle 
du concurrent, nOL1S référons' au rapport de 1903. Il n'y a pas de change-
ments importants depuis ce te'mps. M. Turenne cependant n'a pas reculé. 
loin de là. Il a amélioré la division de sa terre, réparé son allée qu'il a conti-
nuée jusqu'aux derniers champs du haut, mieux localisé quelques fossés 
d'égoût et en a fait disparaître d'autres inutiles, poursuivi ses travaux d'épier-
rage, amélioré une partie de son étable, de manière, par tout cet ensemble de 
bons tràvaux, à augmente,r son progrès dans la bonne tenue de sa ferme, el 
son record de points comme concurrent. Ce qui rehausse sa valel1r et le met en 
meilleure posture parmi les cultivateurs de succès. 
Il a le mérite d'avoir conquis pas son tmvail persévérant et efficace de 
belles propriétés, qu'il a améliorées de toute manière par une culture soignée 
et de bons labours, par des travaux assez considérables d'épierrage, d'assai-
nisseme'nt, de division et de clôturage, par la création d'excellents troupeaux 
de toute espèce, pan la construction de bonnes bâtisses, etc. Il est un fort 
concurrent dans les concours de comté ou régionaux, et ses succès le signalent 
parmi ses confrères avancés dans la Province. (Voir les tableaux). 
-- 0 J-C 0 _._-
4-M. DAMIEN LACHAPELLE (89.07 pts) 
Nous avons décrit la ferme de M. Lachapelle dans notre rapport de 1903 
auquel nous référons pour la gravure qui la concerne, comme pour le reste. 
( F ig. 22, pl. 12, rap. 1903.) Dans cette gravure les arbres du parterre ca-
chent la g range. Les dépendances de la maison, nombreuses et confortables, 
y font suite e'n côté dans un même alignement. Ce sont la cuisine, la buan-
derie, le fou rnil, le hangars à bois et à grain. la po rcherie, le hangar à voi-
ture, etc. Ce de rn ier, 40 x 18, est divisé en deux compartiments. 
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L' installation est avantageuse et présente un bon coup d'œil. Le verger 
et le ja rdin sont bien situés au sud-est et au sud de la maison et ses dépen-
dances, dont ils embellissent les abords. 
La terre est bien divisée en 6 champs presque tous d'égale grandeur, à 
peu de chose près. "(; ne allée latérale, à droite, met la cour de la grange en 
communication avec les champs. 
M. Lachapelle a continué à progress·er. Il a relevé sa grange sur des 
soles reposant sur des fondations en pierre, refai t ses étables qui sont biel1 
disposées, assez haute, confortables et commodes. (Voir fig. G.) Les 
chevaux sont alimentés par des portes ouvrant au-dessus des crèches sur 
une batterie. 
Le haut des entre-deux de chevaux est en barreaux de bois franc de 
1 Yz pouce de grosseur. (Mieux serait en barreaux de fer de 3 huitièmes 
à Yz pouce.) Ces étables sont blanchies à l'intériel1r et propres, et tout le 
bâtiment est peint à l'extéri eur. 
La toitur>e a été recouver te en tôle galvanisée. De plus M. Lachapelle 
s'est const ru it un séchoir à tabac de 20 x 40 x 18 pds de carré ; il a fait de 
nouveaux travaux d'épierrage, 26 arpents de clôture, une remise aux instru-
l'l1ents, etc. 
Voici un résumé tiré de quelques détails import ants donnés par le con-
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F ig. G. Grange-étable de M. Damien Lachapell e 
If . Ecur ie des chevaux .- b. Etabl e des vaches.- c. Batteri es.- d. P etit poulailler. 
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Il achète une douzaine de changes d·e fumier, 70 minots de cendre, 14 de 
tonne de phosphate Thomas et d'engrais Vidor, appliquant ce dernier aux 
cultures sarclées, et la cendre dans l-e verger et sur les prairies de côteaux. 
Pour la nourriture de ses animaux il achète un peu de son, de moulée et de 
farine fourragère. 
Ventes de 1907: Animaux vivants et abattus. '" ..... $ 69-45 
Grains ........ ... ....... .. . , . 13. 1 5 
Foin ... . . ..... ..... ..... .. , .. 16.00 
Paille ..... .. ... .... . ..... 2.50 
Produit de la laiterie . .. .. .... .... J 88.62 
Autres produits .. . .. 276.00 
Total .. :- .. 
Dépense pour achat et entretien d'instruments , et outils, achat 
de graines de semence et d'animaux, gages d'employés, etc ... " ... $ 95.15 
Lab01l1'S profonds dans la terre forte avec attelage de trois chevaux. 
Bon égoût par drainage, fossés et rigoles. 
Semences bien vannées et nettoyées, changées tous les 3 ou 4 ans. Celles 
employées présentement sont le produit d'échantillons provenant de la Ferme 
expérimentale d'Ottawa. 
Prairies roulées le printemps quand elles sont soulevées par la gelée. 
Porcs dl élevage; nourriture d'hiver: navets, menus grains, blé-d'Inde et 
pois. Nourriture d'été: pâturage de trèfle, lait écrémé et moulée. 
Porcs à l'engrais; alimentation: moulée d'orge, d'avoine et de blé-d'Inde, 
pois trempés et légumes cuits, 
Nourriture des vaches, hiver: trèfle, blé-d'Inde fourrager, paille, avoine. 
son et grue. 
N oUr1'·itllre dl hiver des montons: trèfle, paille de pOIS, navets et un peu 
d'avoine. 
N.B.-Les prairies, le's pâturages et les racines sont les meil1éures récol-





Mad. Lachapelle, la mère, tient encore bon dans ses excellents travaux 
d'industrie domestique. Elle fabrique un vin exquis. En résumé, nous 
pouvons dire que M. Lachapelle se tire habilement et honorablement d'affaire 
avec sa petite terre cie 60 arpents. 
- -0)-(0--
5-[\1. HEN RY VERTEFEUILLE (86.25 pts) 
Nou~ n'aurions à répéter aujourd'hui, concernant M. Vertefeuille et sa 
ierme, que ce que nous en avons clit dans notre rapport cie I903 . Les principales 
améliorations qui ont été exécutées depuis cette époque sont la' construction 
En pierre de cieux traverses clu chemin, cI'un bâtiment chaucl, cI'une laiterie, 
d'une porcherie et cI'une grange à foin. 
Les bâtisses de ferme forment un groupe cie constructions nombreuses, 
bonnes, bien tenues, mais clont l'ensemble peut souffrir discussion relativement 
à l'économie clu service. La plus remarquable cie ces bâtisses est le hangar 
à grain e t à voiture. La gravure 9, pl. IV, représente une' vue cie ces bâti-
ments, du groupe cie saules devant la maiSOn près du chemin, et des grands 
arbres qui ornent le versant et le haut de la côte'. Un petit plateau dans le 
versant cie cette côte serait un emplacement avantageux pour un petit verger, 
Des tertres de fleurs clécorent les abords de la maison. 
Sur le chemin un puits artésien jaillissant alimente une auge où les pas-
sants abreuvent au besoin leurs chevaux. Cet acte de bon service devrait 
avoir plus d'imitateurs clans certaines municipalités de la Province. Un ap-
provisionnement de perches et de piquets de cèdre tout préparés et bien cordés 
rencl toujours prêts les matériaux nécessaires pour la réparation des clôtures. 
Dans l'outillage nous avons remarqué entre autres articles un chargeur 
de foin et un grattoir à chemin . 




LAUREATS DE LA MEDAILLE D'ARGENT ET AUTRES 
2 M. A.-M. SAMUEL VESSOl' (9°-46 pts) 
Un rapport complet sur les terres, les bâtisses, le bétail. les opérations 
agricoles et les succès progressifs de M. Vessot remplirait une brochure. Nous 
ne pourrons clonc pas tout dire clans ce rapport, qui ne mentionnera que l e~ 
}Joints principaux et encore d'une manière sommai re pour quelques-u l1 s. 
M. Vessot demeure à quelques arpents de la ville de Joliette, sur la rivière 
L'Assomption. Il est" maintenant bien connu dans tout le pays comme fabri-
cant de machines agricoles, surtout de la machine ;\ moudre" T 'essal " répan-
due' partout. ' Mais ;\L Vessot n'est pas seulement un industriel ingénieux et 
laborieux, il est également, pa r goùt et par aptitude éclairée par un esprit pra-
tique et des notions d'agronomie, un agriculteur remarquable. Depuis sa 
jeune'sse il s'est appliqué à faire de la bonne culture et à retirer de sa médiocre 
petite terre le plus cle revenus possible. Il a toujours pris une part heureuse 
aux concours de ferme et de récoltes sur pied de son comté. Ses débuts sont 
très modestes. Les millions n'alourdissaient pas sa caisse. Sa valeur con-
sistait dans un travail ingénieux et persévérant et son esprit courageusement 
e'ntreprenant. Ses qualités lui ont valu ses succès en agriculture comme en 
industrie. Rien de tel comme le génIe appliqué à l'agricultu re pour en dé-
montr,er les ressources. C'est donc avec une humble boutique et la petite 
terre paternelle d'environ 60 arpents, comparativement mal bâtie et formée 
d'un sol sableux et argilo sabl,eux froid et peu productif, qu'a clébul é M. Ves 
sot. Par une culture raisonn ée et améliorée, par de bons travaux d'assainis-
sement, par l'application (l'engrais produits et achetés, par la construction 
d'une maison, d'une grange-étable ct d'autres bâti sses nouvelles, toutes d'un 
style imposant, il a donné à son sol une' augmentation considérable de valeur 
et à toute sa fenue. une belle et haute apparence. (Voi r pl. V , VI, VII). 
Les goùts et l~ ambitions agricoles de M. Vessot semblent avoir grandi 
avec ses succès. Depuis quelques années il a acquis en différents temps plu-
sieurs domaines dans son voisinage. De sorte qu'aujourd'hui s·es propriétés 











paternelle; vis-à-vis celle-ci, à l'ouest de la rivière, une terre de 8 arpents de 
largeur sur 20 ou 30 arpents de longueur, dont le haut en bois, avec une bonne 
maison et d'assez bons bâtiments dessus construits, ornée de chaque côté du 
~hemin d'une jolie plantation d 'érables, portant quelques arbre's fruitiers et 
une pépinière de 9 arpents; une autre terre à quelques arpents plus bas, de 3 
x 15 arpents, plus une pointe de 8 arpents, dite terre de la sucrerie, bien cul-
tivée et pourvue d'une très bonne grange haute de carré de 30 x 40 pds; enfin 
encore' plus bas un grand lopin de bonne terre d'alluvion dans Ta vaIIêe de 
L'Assomption, comprenant deux îles boisées et pittoresques d'une superficie 
totale d'environ 30 arpents, sur la plus petite desquelles s'élève un chalet cie 
pêche. Ces cieux îles sont reliées entre elles par une passe'relle également 
pittoresque suspendue par des cables en fil cI'acier. Cette tel re est pourvue 
de bonnes bâtisses, d'un joli petit cottage de ferme et d'un jardin. Le grain 
et le trèfle sont beaux. Cette ferme. aujourd'hui agréable lieu de pique-nique et 
de pêche, serait, par sa situation et la nature de son sol, un vrai charme pour 
I1n établissement horticole. L'avenir et les ' cir~onstances influeront su r 
cette destination. Le sol des deux autres terres du même côté cie la rivière 
est sableux et froiJ. mais engrai sé, bien égoutté et couvert de beau foin , 
L'étendue des terres es~ de 500 arpents dont la moitié e'n culture. Toutes 
possèdent de bons chemins d'exploi tation et cIe bons ponts. Partout les 
champs labourables sont transformés en grandes planches, 
Voici un résumé de quelques pratiques culturales énoncées par M. ' Vessot 
lui-même. 
Rotation, rère année: céréales et mélange cie graines fourragères, 60 à 65 
arpents. 
2ème année: prairie où domine le trèfle; 
3ème année: prairie cie mil et trèfle: 
4ème année: prairie de mil avec un peu de trèfle, 
Les prés sont relevés tous les quatre ans. Les champs ensemencés el'l 
~aines fourragères sont divisés la 2ème année en deux parties, l'une pour le 
foin et l'autre pour le! pâturage, pOUf une durée de trois ans. Cette méthode, 
Elit M. Vessot, nous donne de bons pâturages en trèfle. L'accès au pâturage 
de 1ère année est donné aux animaux à une époque assez avancée de la saison , 
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pour qne l'h erbe ait eu le temps de prendre racine et vigueur. J'ai adopté, 
dit M. Vessot, la rotation de quatre ans pour le présent, parce qu'une grande 
partie de mes terres achetées clepuis quelques années est en terre jaune sablon-
neuse passablement épuisée. Au fur et à mesure' que le terrain le. permettra. 
je pourrai problablement modifier la rotation. 
Profondeur des labollrs.-Pour les grains, 5 à 6 pouces; pour les jardi-
nages on attache à la charrue un crochet fouilleur qui remplace une charrue 
sous-sol. 
Egouttement.-Système des grandes planches exécutées par plusieurs 
labours successifs à l'enclos, et, quand le terrain l'exige, les raies sont creu-
sées à la pelle à cheval. Par ce moyen on obtient plus tôt une raie plus pro-
fonde. De plus des fossés ouverts dont les abords sont dégagés. 
Choix des grains de sell1ence.-Le concurrent s'exprime ainsi: 
.c Nous choississons le gra in de nos meilleures et plus belles pièces et 
,. nous séparons le petit gra in au crible pour obtenir le gros gra1l1 pour la 
" semence, et de' temps en temps nous changeons la semence." 
Soin des engmis.-" Nos étables sont en parti es munies de dalles en 
"fonte. Nous nous servons cie glaise, cie bran de scie et aussi de plâtre 
" afin d'aider à absorber autant d'ammoniaque que possible." 
"Pour obtenir une glaise favorable nous la sortons aux premiers che-
.c l1lins de neige et la mettons en tas. Au printemps quand elle fleurit ct 
"devient en poudre, nous la ramassons à l'état s-ec. En outre nous nous 
" servons de pai lle hachée comme litière. Le fumi·er est généralement trans-
" porté . directement ci e l'étable à l'enclroit où il doit être employé. En été, 
"à mesure que le tas de fumier s'allonge nous le recouvrons d'une petite 
" couche de: glaise pulvérisée pour diminuer l'émanation." (Dégage111ent de 
l'ammoniaque par la fermentation). 
"Les engrais sont généralement répanclus au printemps sur les labours 
" d'automne après un hersage, et nous répandrons le fumier avec un c\istribu-
" teur " mécanique," après quoi nous enterrons ce fumier en passant la herse 
" à disques." 
Engrais 01Lt· prain:es et pâ/1l1'Oges.-" Après le temps des labours d'au-
"tomne nous répandons au distributeur quelques voyages cie fumier par 
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"arpent sur les endroits qui en ont besoin. A ce propos il serait peut-être 
" bon de mentionner notre méthode d'ensemencement." 
" La terre étant prête à recevoi r 'les engrais, nous commençons par ré-
.' pandre le fumier au distributeur en mett'ant 12 à 16 charges par él\rpent, 
.. selon le besoin. Nous passons après la herse à disque's une fois et plus tard 
.. la herse à finir" (à dents) . Ensuite nous ensemençons avec un semoir .1 
" disques pourvu d'une boîte à engrais pulvérisé. Le semoir dépose l'engrai s 
" dans le 'même' sillon que le grain." 
" La graine fourragère est s·emée m'ec un rouJeau flexib le pourvu en avant 
.C d'une boîte à graine fourragère." 
Engrais aux Clût1lreS sarclécs.-Généralement vers le mIlieu de l'été, 
après épandage au distributeur de l' engrais disponible, sur prairie ou pâtu-
rage à relever, léger labour suivi d'un hersage. Le printemps suivant, fumure' 
du reste de la partie ainsi labourée et- non fumée l'automne précédent, et 
labour avec emploi du crochet fouilleur. 
La dose d'engrais est d'en\'iron 30 charges de bon fumier par arpent. 
Engrais aux arbres fruitiers.-De temps à autre- mélange de chaux et de 
cend re alternant a"e<: l' emploi de tcrroiroll composé de terre et de fWl1ier 
pourri. 
Porcherie.-Bonne batisse ~l double rangée de cases sépa rées par un 
passage central, possède un plancher incliné vers les côtes où une dalle en 
fonte reçoit les urines. Les cases sont pourvues de porte's extérieures pour 
la sortie des porcs au besoin. La nourriture est distribuée dans les auges 
en fonte par un guichet en dall e inclinée faisant saillie sur le passage. En 
été les porcs ont accès à une baignoire dans la cour. 
En hiver les porcs sont nourris au bon trèfle haché et moulu mélangé 
avec du un et de la moulée, un tiers de S011 et moulée, deux tiers de trèfle, un 
peu de choux cie Siam hachés de temps à autre. Le lait écrémé avec un peu 
de- moulée et de son. du trèfle vert et cie la navette hachés donnés dans la soue 
forme nt l'alimentation cl'été. Pour l'engraissement la bou-ette de mélange 
de grains moulus (surtout avoine. orge, etc.) constitue la base de la nourri-
ture. 
N o~trritttre des vaches laitières.-En hive.r: le matin. foin de trèfle récol-
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té de bonne heure généralement haché. Une ou deux heures après la traite, 
environ 25 à 3 0 lbs par tête d·e choux de Siam hachés assaisonnés d'un peu 
de son et de moulée et d'une petite dose de sel. Dans l'après-midi, vers 4 hr:. 
une bouette claire à l'eau tiède de moulée d'avoine et de son. Le soir, un 
mélange de trèfle et de' ball.e ou de paille hachée. 
A ce régime le lait maintient sa saveur, pourvu que les organes digestifs 
des vaches soient tenus e'n bonne condition. 
L'été on se contente de la bonne herbe des pâturages. 
Bâtisses.-Les étables sont de 1ère classe pour la construction, l'espace. 
les 'dispositions, l'aménagement et le confort. La fig. 12, pl. VII, en donne 
l'idée. On n'a pu trouver le plan promis pour nous permettre d'en tirer un 
croquis assez instructif, de même que de la grange au-dessus et des autres 
bâtisses adjacentes. L'étable a deux portes cochères à chaque bout de chaque 
côté pour la sortie des fumiers. Elle communique avec toutes les annexes: 
porcherie, cave aux racines, chambres d'alimentation et de l'engin, etc. Le 
plancher de ces bâtisses est en béton et ciment. Un passage incliné et élevé 
permet la rentrée des grains et fOLin :;ges dans la grange. Celle-ci renfer Il{: 
:c grenier à grain et à moulée. . Escalier, trappes à fourrages, dalles à gra\:1 
et à moulée, conduites d'eau en tuyaux de fer, etc. rien ne manque à l'aména -
gement confortable de la ferme. 
M. Vessot bat son grain et hache sa paille au mome'nt de la récolte. UR 
homme décharge le grain sur la table de la machine à battre, un autre entonne 
et le grain nettoyé s'en va à sa place'. La paille tombant dans le hache-paille 
est en même temps hachée et transportée dans son local. Le tout se fail 
automatiquement. L es machines sont actionnées par un e11gin, lequel une 
fois mis en mouvement se passe d'ingénieur pendant la durée du décharge-
ment. C'est un exemple" des plus heureux de fa mécanique appliquée à l'agri-
culture. 
Le bétail est bon, en grande partie de race canadienne enregistrée, le reste 
croisé, ,à part 3 Ayrshires, dont un taureau. M. Vessot débite du lait en 
nature aux consommateurs de la ville de Joliette. Il vend des bons de mesu-
res, comme font généralement les boulangers pour le pain, ce qui simplifie 
la perception et évite des perles: 
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Les porcs sont nombreux et de races Yorksh ire et Tamworth . 1Is son t 
une forte de source de revenus pour la fe rm e. 
~1. Vessot achète beaucoup d'engrais : fumiers, chaux, cendre, plâtre, 
engrais chimiques (Yictor el superphosphates ) et aussi des tonnes d'aliments 
concentrés, ce qui , joint aux terres absorbantes des fumiers de la ferme, per-
met de rembourser au sol au centuple les éléments de fert ilité exportés par le 
lait, la viande. le foin et autres produits vendus. 
,<-- - - - - -- ",'. __ --~. _. -~ 
/ 
) 
~ J' JJ:Jrmua/~4~ 
~e/h 2tJ} d1 (U# fa . 
T7ig. I.- Cha ntier ci e sucreri e de :VL S. V essot. 
a. Ch a l11hr ~ de l"évapora tcuL- b. E\'~I))() l·atl'tl r.- d. Rése rvoir cI·alimenta tioll .-C. 
Compa rtiment pour Ic bois.-f. Ecurie. 
Au-cl essu cie la chambre d'évapora tion ~t: trO\1\-e un e sa lle cie 18 X 22 pds ser vant 
à loger les chaudi è res et autres ustensile s, ct pOU\'a nt au ss i ser vir de cham bre à cou-
cher pou r les empl oyés dans la ~ai son des sucr \.s . 
En 1907 les venles accusent une recett<:, pour le foin et la paille, de 
$376.00 ; pour le lait. de $2000.00; pour les porcs, de $750.00 ; pour autres 
produits , $500.00. 
M. Vessot t ient une assez bonne com ptabili té d 'ensemble pour son ex-
ploitatilll1 agr icole . 11 a déjà tenu dc comptes séparés pour chacune des 
culture entrepr ises sur 'es fe rme . . et après s'êt re rendu compte des résultats 
fin an ci ers de chacune d'elles, il a abandonné cc' déta il. P our les fins de cette 
comptabilité, il a d ressé un plan de ses fe rmes aves tous les champs numérotés. 
M . V cssot ne prétend pas réali ser présentement clans ses cultures des 
bénéfi ces en argent sonnant, mais en plus value, parla capitali sation des reve-
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nus sous forme de bâtisses, améliorations foncières, assainissements, nivelle-
ments, engrais, e tc, qu'a nécessités et que demandera encore la mise en ple ine 
valeur productive des terre's. 
Ol,ttillage.-La ferme de M. Vessot es.t pourvue de tout J' outillage amé-
lioré nécessaire, Fabricant et inventeur lui-même, il commence par se servir 
le premier. Les machine nouvelles sont d 'abord essayées sur la f'erme avant 
d'êt re li vrées au commerce. Témoin l'arracheuse de lin , fig. 13, pl. VIII. 
Cette machine fonctionnant pour la première foi s offrait un spectacle intéres-
sant et paraissait devoir atteindre son but et donner satisfaction. Elle a lTa-
che le' lin et le lie en bott ines comme font les lieuses pour le grain. Elle 
pourra arracher 5 à 8 arpents par j our d'un lin net et assez long. Nous 
avons cru intéressante au point de vue agricole la publi catioll de la photographi.' 
clu pont pour voitures construit par M. Vessot, entre ses deux propriétés, sur 
la riviè re' L 'Assomption . C'est un pont en bois suspendu e ntre les deux rives 
par des cables en acier d'1 14 pouce de diamètre. Sa longueur est d'environ 
l IO pi eds entr·e les pyramides d 'applli. A côté de ce pont existe une passerelle 
1 
pour les piétons construite dans le même genre. Le coût du pont, nous a-t-on 
dit. est de $1200 à $ 1500. Ce l110dèl·e de pont serait avantageux . il nou~ 
semble, clans bien des fermes, sur des ravins ou petits cours d'eau pro fonds. 
pou r é\' iter des côtes. 
L e programme du concours n'a pas pen1l1s plus de' points que nous en 
avons accordés à M. Vessot; mais son mérite agricole n'en vaut pas moins, et 
l' éclat de sa médaille d'a rgent le proclamera aussi haut que sa réputation 
d'agr icUJl.teur de progrès. 
--0 )-( 0--
3 :'I r. B.-M. ZENON RIENDEAU (78-44 pts) 
M. :f3,iendeau, de' la P etite Noraie, paroisse de St-Charles Borromée. 
(J oliette) cultiv·e une bonne terre de 28 x 5 arpents , partie en sol argileux 
excellent, et· partie en sol un peu sableux ou sablo-argil·eux assez bOll.. Cette 
terre est bien égouttée et pousse bi en les grains et le foin . La particularité 
la plus remarquable que nous pouvons y signale'r est sa transformation en 
grandes planches de 55 pieds cie largeur. Le nivellement en est bien fait. 
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Le chemin de fer G. ~. R. coupe obliquement le bas de la terre à partir 
du coin est. Le nombre des champs est suffisant, mais ils ne sont pas tous 
d'égale grandeur. 
M. h.iendeau déclare avoir adopté la rotation de 4 ans, mais la division 
rie sa ferme doit la rendre difficile, du moins sur toute l'étendue. Dans SO!l 
cas la rotation de 6 ans nous paraîtrait préférable. La culture du foin 
lomine. Comme la fe1111c n'offre rien de supéri·eur dan les détails visibles , 
110US nou~ bornerons à signaler sommai rement les déclarations du concurrent 
Jrées de <on blanc c1'inscr iption. 
Labours: 7 pouces pour les céréales, la pouces pour les légumes. 
Egoût: grandes planches de 55 pieds égouttant par les' raies et par Ul1e 
rigole en ha :: de chaque parc (6 arpents), laquelle décharge dans le fossé de 
ligne 
SemC11CCs : Production spéciale, par le semis en bonne terre, de graill3 
triés, puis . élection dans le champ. Bons criblages er enlèvement des petits 
grains. Renouvellement de temps à autre. Semences actuelles obtenue's par 
1:J multiplica tion d'échantillons reçus de la Ferme expérimentale. 
Engrais: un compartiment pour le fumier derrière l'écurie et au bout 
de l'étable, entre les deux logements. Mélange des fumiers; tassement des 
mêmes au besoin pour en arrêter la fermentation trop mtense. 
Prairies et pâtllrages.-Quand l'e trèAe manque, resemage de grame de 
bonne heure au printemps, puis hersage. 
Cultures sa-rclées.- Labour très-mince après la coupe du foin, fumure à 
l' automne si possible. et noU\'eau labour très profond . 
. Vourriture des porcs.-Eté: lait écrémé et trèfle vert; hiver, gra1l1s et 
légumes. 
Nourriture des vachcs.-Eté, pâturage et fourrage vcrt : hiver, paille, 
balle, trèAe et mélange de son et de moulée d'avoine. 
M. Riendeau est un jeune homme qui possède de l'in struction et des 
, ,,,tions d'agriculture avancées. Plus de main d'œuvre lui permettrait de réa-
hser de< plans et des vœux dont l'accomplissement le classerait mieux a~l 
niveau cie ses capacités agricoles. 
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2 M. A-M. P APHNUS BO IN (9°.93 pts) 
La ferme de M. Bonin a déjà obtenu la médaille d'argent et a concouru 
pour la médaille d'or en 1903. au nom de M. Chs Bonin, père du concurrent 
actuel. Dans notre rapport de ce concours nous avons publié une descrip-
tion et des photographies 'de cette ferme (fig. 4, pl. III, rap. 1903). Rien 
d'absolument remarquable et d'un mérite supérieur n'a été fait depuis, si ce 
n'est un changement utile dans l'intérieur de la grange. La batterie longitu-
dinale y a été refaite en deux batteries transve rsales. entre lesque lles le<; 
étables ont été placés. Le croquis que nous en d011nons, fig. J. en fait voir 
la disposition et la grandeur. Ce sont des bâtiments confortables. assez hauts 
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Fi g. ].-Etahles de 11. Paphnu s 'Collill. 
e. Ecurie .-b. Büx<:-sta ll c.-ff. Sta ll es de bêtes à cnrncs.-ss. Bo""cs-s tall e pOUï 
be~liaux.-p. Pou laillcr.-gg. Bat terie~ c\e la grang-e. 
Le deuil a plané sur cette ferme depuis 5 ans, et M. Chs Bonin, devellu 





par son travail dévoué, a contribué à la décoration agricole de son père, am-
bitionne à son tour l'honneur de voir briller sur sa poitrine l'attestation du 
mérite de ses lTavaux agricoles. Le triomphe lui est rendu facile par les faits 
et l'aide paternels, et on 110m figurera avantageusement parmi les premiers 
lauréats de ce concours. 
--0 )-( 0--
14 M. A.-JVL PIERRÉ PIETTE (85 ·09 pts) 
La ferme de M. Piette, si elle ne présente rien de supérieurement remar-
quable dans les détails de culture, dénote dans son ensemble un cultiva-
teur bien posé et doué d'un excellent esprit d'ordre et de propreté, de mëme 
que sa famille. Maison et dépendances, bâtisses de ferme, clôtures, outillage, 
champs, tout est propre, bien tenu et en bon ordre. La qualité qu'atteste cet 
état de chose en prime bien d'autres . La maison est de jolie apparence, bien 
finie, bien aménagée, bien meublée et de 1ère classe. Les dépendances sont 
€amplètes, bonnes et d' une installation assez symétrique. 
Les bâtiments de ferme sont bons, blanchis à la chaux et , considérés 
séparément, bien construits. Nous pouvons mentionner une bonn e étable 
neuve de 30 x 25 pieds communiquant avec la grange. Ces bâtiments sont 
en deux groupes séparés, comme pour deux fermes . Cette disposition nui t 
à la qualité de l'ensemble . (Voir fig. 15, pl. X, pour l'habitation, dépen-
~ances et une' grange avec étable neuve couverte en tôle galvanisée ) , 
Les dépendances renferment une bâti sse de 13 x 18 pieds servant de 
boutique et de fourni l; elle renferme le four, car M. Piette cuit son pain. 
La palissade du chemin est blanchie et d'agréable apparence. La clôture en 
per<:hes de' cèdre à l'opposé est très bien faite, Le jardin à côté de la maison 
est très bien tenu, Le chemin de front est arrondi et nivelé, 
On écrème le lait à domicile avec un cent ri fuge à bras, 
Les meilleures récolnes sont les pois, les patates, (roo, puis le foin, 95) 
les choux de Siam, le blé-d'Inde et le' pâturage (90), Le verge r de .'10 POIll-
miers, dont 40 bons, mérite une mention pour la localité. 
Madame et Me'1les Piette font de bons ouvrages domestiques, 
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Pour l'ensemble de son exploitation M. Piette a obtenu 85·09 pts. Ce 
résultat lui procurera l'h onneur d'être décoré de la médaille d'argent. 
--0)-(0-
9 M. A.-M. ANSELME CABANA (85.60 pts) 
La terre ent rée au concours mesure 3 x 40 arpents; elle est formée d'ULl 
bon sol argileux propre au fo in et aux grains, toute épierrée et bien égouttée. 
passablement bien cultivée et portant une bonne récolte, dont 4 arpents de 
bon blé. 2000 charges de pierre y ont été enlevées et convenablement utili-
sées. Les levées de fossés sont pr·esque toutes étendues. Les clôtures et la 
terre sont en bon ordre. Un aqueduc alimente d'eau l'habitati on et la felme. 
Celle-ci, considérée au point de vue clu concours, appartient à la même caté-
gorie que la précédente pour le système de culture, la tenue, etc. On pourrai t 
dire que les deux concurrents sont cie la même famille agricole et se ressem-
blent sous le rappo:t ci e la culture et de la bonne position qu'ils occupent 
comme cultivateurs ct comllle citoyens. La fig . r6, pl. XI, représente une 
vue expressive de tout l'ensemble des bâtisses de la présente ferme. La figure 
[7 montre deux juments canad iennes , cOlllme speciment des chevaux qu 'élève 
-YL Cabana. 
La maison, 30 x 36 pi eds, plus une cuisine en annexe, r5 x r8 pieds, est 
cie rèr·e classe. Bien construite, bien peinturée et très propre, bien aménagée 
et pourvue de bonnes commodités, en un mot très confortable so us tons rap-
ports. L 'installation des dépendances est régulière. Celles-ci comprennent 
un groupe de 5 bâtisses clolltles principales sont la cui sine cI'été et le fou rnil. 
rs x 20 pieds. er!. un bon hangar. Les bâtiments de ferme , d'un stV'l e ord:i-
naire, renferment tous les locaux nécessaires. 
M. Cabana n'a que 4 r ans ,et jouit de la satisfaction de vOir sa table 
entourée d'une jolie famill e de 9 enfants qui promettent de faire honneur à 
la race canadienne-française. Deu x méclai J1.es d'argept ne seraient pas tmp 
pour récompe'nser tous les mérites dans celte bonne fami lle. 
--0 )-( 0--
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15 1\1. A.-M. HYACINTHE MOUSSEAU (85.05 pts) 
C'est le comté de Berthier qui a fourni cette année la masse des concur-
rents. La paroisse de Berthier en a fourni deux dans la personne' de MM. 
Hyacinthe et J.-Bte Mousseau, résidant tous deux près de la ville de Berthier, 
sur la rive nord de la Bayonne, dans cette plaine alluviale d'une remarquable 
fertilité. 
M. Hyacinthe Mousseau, dont la fig. 18, pl. XII, représente l'habitation 
et la grange, se signale par une jolie maison à deux étages 30 x 34 pieds, 
avec cuisine annexe de 14 x 18 pieds, dont l'intérieur répond à l'extérieur 
par de bon nes bâtisses de ferme dont nous donnons le croquis de l'intérieur 
des étables fi g . K; par de bonnes dépendances, fig. K remi se à voiture, 30 x 2 5 
pieds, un hangar à grain et à voiture de 24 x 28 pie'ds, plus une extension de 
ce dernier pour le bois, de 12 x 28 pieds; par de bons fossés d'égoùt et des 
rigoles couvertes dans le chemin de ferm·e ; par le décor que donne au front 
de a propriété une t rentaine de magnifiques arpres, grands ormes et gros 
noyers, un aqueduc abreuvant monde et bêtes, deux taureaux et plusieurs 
vaches et génisses Ayrshires enrégistrées, de bons porcs Yorkshires, en un 
mot par tous les bons détails qui lui ont rapporté le nombre de points lui 
donnant droit à la. plus haute décoration des concurrents non encore primés. 
1\'otons brièvement certains items: Les boîtes à avoine et à l'eau de 
l'écurie sont en fonte. L a distribution de l'eau se fait par un tube muni de 
robinets, un pour deux chevaux. M. Mousseau achète du fumier et des en-
grais commerciaux; ces derniers surtout pour le tabac. Mais il vend du foin. 
11 faut restituer au sol les éléments que Ce produit lui dérobe. Il e'nfouit de 
temps à autre du sarrasin à titre d'engrais vert pour maintenir le sol suffisam-
ment riche en humus et détruire les mauvaises herbes. 
Les betteraves, les patates, l'orge puis le blé, l'avoine, les navets, les four-
rages verts , lentilles, pois et avoine, les prairies et les pâturages sont des ré-
coltes à 100, 9'5, 9°'1'0. C'est dire que la production des champs laisse peu à 
désirer. 
Les goùts du concurrent pour l'apiculture se manifestent par 31 ruches 
améliorées. 
M. Mousseau est né sur la ferme qu'il occupe et qu'il a achetée à crédi t 
cie son père. Il l'a toute payée, l' a agrandie du double. clôtu rée, égouttée, re-
- 3°-
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halle l:lllièremenl , pOu rl"Lle d'outillage et de stocl~ améliore, et ornée d'une 
plantation d'arbres. Il a bien gagné ses 85.05 pts et la médaille d'argent qu'il 
pourra montrer avec satisfaction à ses 12 enfants encore au foyer paternel. 
-0)-(0-
l M. B.-M. ].-BTE MOUSSEAU (82.92 pts) 
M. Mouss·eau est fils de feu Atchez Mousseau et possesseur de la ferme 
paternelle. Feu A. Mousseau était bien connu comme éleveur d'animaux 
-\ryshires el de purcs Berkshires, etc, el comme agriculteur éclairé. Le fils 
;,uit les traces du père. Comme lui, il s'applique à teni r des animaux de race 
pure, avec lesquels il figure avantageusement dans les concours. La fig. 19, 
pl. XII, montre quelques jolies têtes de son troupeau. La fig. L indique la 
flispositioll de l'intérieur de l'étable. 





~, -L . 
Fig. L.-Intérieur de l'étable de M. J.-B. Mousseau. 
a. Ecurie.-bb. Stalles de vaches, etc.-s. Boxe-stal1e.-~''V . Etable des veaux. Une 
Happe à fourrage s'ouvre du feni l au-dessus, vis-à-vis J'intersection des passages d'ali-
mentation. 
Une photographie de l'habitation, qui présente un beau coup d'œil par les 
.,rands arbres qui l' entour·ent, n'a pas été réussie. 
A part les particularités ci-dessus, la fertilité du sol et une bonne récolte. 
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nous n'avons pas à mentionner de pratiques supeneures à celles du concu r-
rent ci-dessus. Quand M. Mousseau, aura pu avec le temps et les ressources qu~ 
sa terre peut lu i procurer, améliorer Iles items qui lui ont fait perdre des point. 
il lui sera facile de conquérir un grade agricole plus en rapport al ec son 
esprit d'avancement. 
--0)-( 0-
L AUREATS DE L A PAROISSE D E ST-BARTHELEMI 
Nous voici dans la riche paroisse de St-Barthélemi, comte de Berthie r . 
le superbe g re.nier à foin de la Province. Mais par les photographies que 
nous publions de's be lles fermes de cette paroisse, on peut êt re convaincu que 
les cultivateurs n'y habitent pas dans des g reniers. Si le foin n'enrichit pas 
le pays autant que d'aut res produits, il apparaît qu'il enrichit les bons fen icul .. 
teurs. Mais les cultivateurs de cette belle contrée doivent leur aisance au-
tant, ou peut-être plus, à la fécondité inépuisable de leur sol qu 'à leur habileté 
agr icole et à la superiorité de leurs systèmes de culture, lesquels cependant 
paraissent appropriés aux circonstances et pratiqués avec raisonnement. Si 
ces méthodes de culture à base fourragère pour l'alimentation du marché aux 
fourrages ne sont pas celles qui tirent du sol la plus grande valeur possible 
en produit s, ell es sont moins dispendieuses, demandent moins de main-d'œu-
vre et s' imposent du reste sur une grande étendue de terrain inondée tous Ott 
presque' tous "les printemps, et ainsi constamment ferti li sée par des dépôts de 
vase alluviale fécondante. E l1 es font rapporter au sol l'intérêt du capital 
élevé qu'il représente, au point que les terres valent a11jourd'hui d~ $r20 ;( 
$r50 l'arpent, et davantage. La g rande étendue de terre en foin fai t 
que les troupeaux ne sont pas partout en nombre proportionné à celui des 
arpents cult ivés GU à la capacité producti ve des terres en fourrages. Les beur-
reries ou fromageries, installées à la portée de tous, laissent aux clames de 
cette campagne assez de loisir pour se li vrer avec a rt à la culture des fleurs . 
E lles ~avent orn.er leur maison et leur parterre d'une manière attrayante. Ce 
goüt remarquablement distingué ferait croire qu'elles ont suivi les cours d'une: 






II M. A.-M. HENRY LAURENDEAU (85-40 pts) 
M. Laurendeau demeure au Petit St-Jacques, à quelques arpents de la 
gare du C. P. R. Sa terre n'est pas grande mais composée d'un sol idéal et 
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Fig. M.-Granges et étable de M. H. Laurendeau. 
a. Ecuri e.-b. Etable des vaches.-c. Compartiment pour instruments ou voitures. 
- do Chambre à fourrage Remise à fumier.-ff. Granges. 
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couvert d'une excellente récolte, dont 57 arpents de foin. (Voir tableau des 
récoltes) . 
La maison, 24 x 32, plus la cuisine, 20 x 24 pieds, est bonne, propre, jolie 
et confortable, et ornée à l'avant du parterre de fleurs, et sur le chemin, de 
beaux grands ormes et de grosses Plaines (érables tendres). Cette habita-
tion, ses dépendances et ks bâtiments de ferme sont bien symétriquement ins-
tallés. C'est une des meilleures installations visitées cette année. Un joli 
jardin potager et fruiti er est situé au bon e'ndroit à côté de la maison. Un 
bon hangar de 30 x 20 pieds, à 2 étages, mérite mention. Il est divisé en 3 . 
compartiments dans le bas, l pour le bois, l pour les voitures et l servant de 
boutique, etc. Le haut sert pour le grain. La division intérieure de l'étable 
est assez bonne. (V. fig. M.) Les granges sont pontées et les soles repo-
s'ent Sur de bonnes pierres de taille . 
Dans l'outillage nous signalerons un tombereau épandeur de fumier. 
Les porcs yo rkshi res sont pe'ut-être le meilleur des troupeaux de la ferme. 
La terre est toute bien égouttée et les levées sont enlevées. Un aqueduc 
amène l'eau dans la maison et dans les étables. 
M. Laurendeau est un cultivateur qui fait honneur à sa classe. Sa ferme 
l'a vu naître. Depuis qu' il la possède il a acquis une autre étendue de te-rre, 
et tout, chez lui , entre autres la bonne éducation qu'Il a procurée à ses enfants, 
annonce le succès et l'aisance. La médaille qu'il a gagnée exprimera un 
hommage rendu à son mérite. 
--0)-(0 -
6 M. A.-M. OLIVIER LINCOURT (87·59 pts) 
La fig. 2I, pl. XIV, est tout un poème en l'l1onneur du présent lauréat. 
Une magnifique maison à 2 étages, très bien construite et décorée à l'intérieur 
comme à l'extérieur, entourée d' une agréable véranda, très bien divisée, meu-




grosses plai1~es) d'une haie d'arbustes résineux, de gazon, de tertres et de cor-
beilles de fleurs aristocratiques, et de plus, d'un beau grand jardin bien clô-
turé, bien tenu et rempli de bons légumes et de quelques menus fruits; une 
jolie clôture en fil de fer maiIIé, une aimable famille instruite de 8 enfants 
tous adultes, de bonnes dépendances et des granges blanchies et propres, une 
terre riche et une bonne récolte, tout indique que nous ne sommes pas chez un 
pauvre paysan arriéré, partageant le logement de ses tr.oupeaux. M. Lincourt 
n'a pas de prétention à tout ce qu'on peut dire de bon de lui et de sa ferme . 
Cependant l'état d'un cultivateur de sa position est noblement enviable. Les 
chiffres des tableaux expriment la valeur des détails agricoles de cette ferme. 
Nous mentionnerons seulement quelques points. 
Le système de culture jugé très bon comporte une rotation de' 6 ans sur 
la partie de la terre non inondée, comme suit: r orge, sarrasin et avoine; 2 
avoine'; 3, 4 prairies; S, 6 pâturages. Les p!'airies inondées sont d'un carac-
tère permanent ou quasi-permanent. 
Les fumiers sont étendus en grande partie sur la prame ; le reste est 
appliqué aux cultures sarclées. 
Sur r60 arpents de terre, près de IOO arpents sont en foin. La vente 
de ce produit aurait rapporté l'an dernier $r 300, contre $375 obtenus des pro-
duits laitiers. 
Les artères d'égouttement sont suffisantes et en bon ordre, les levées sont 
abattues. Les passages sur les fossés sont formés par 8 ponceaux en pieux 
de cèdre s'appuyant par le haut et formant un canal triangulaire. 
Les barrières en planche sont blanchies et les pôteaux peints en rouge. 
Les vaches sont bonnes. 
Dans l'écurie, les chevaux sont alimentés par un passage à la tête, de 4 
pieds de largeur. 
Un bon hangar aux machines et voitures de ferme est sis à r14 arpent 
de la grange, et une autre petite remise à 14 arpent servant à abriter les ins-
' truments aratoires, charrues, herses et les outils. Cette position est en vue 
de sauvetage faci'J.e dans un cas d'incendie de la ferme ou de diminution des 
taux d'assurance. 
L'aqueduc de St-Barthélemi ne néglige pas M. Lincourt. 
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Fig. N.-Division de la maison de M. O. Lincourt, bas. 
·a. Salon.-b. Passage d'entrée.-c. Salle.-e. Salle à diner. Ces trois apparte-
ments sont séparés par des portes d'arche.-d. Chambre à coucher.-f. Cuisine.-g. 
Chambre renfermant le four.-h. Armoire.-i. Passage de sortie.-j et k. E viers et 
armoires.-l. Poêle.-I1'!. Armoires. 
Fig Na.-Division de la maison de M. Lincourt, haut. 
a. Passage.-bb. Chambres à coucher.-c. Cabinet d'aisance (W. C.) .-lid. Che-




La cave de la maison est haute, bie'n éclairée, saine, pourvue de soupi-
raux grillés; elle renferme un tuyau à l' eau avec robinet. On y entre par en 
dehors et par l' intérieur de la cuisine. La galer i'e, y compris les escaliers, 
est appuyée sur des supports en fer ancrés dans le solage. De sorte que la 
gelée n'y peut rien. 
Les succès de M. Lincourt s'affirment par l'instruction de ses enfants. 
5 filles et 3 garçons, la construction de sa maison, de plusieurs ~r>a.'l1lge·s, dd 
clôtures neuves, par l'acquisition de 70 arpents de terre, etc. Pour tout cela 
et les autres items du programme, il a obtenu 87.59 pts, qui signifient pour 
lui le' droit et l'honneur mérité d'être décoré de la médaille d'argent. 
--0 )-( 0--
7 M. A.-M. UBALDE SYLVESTRE (87.33 pts) 
La propriété de M. Sylvestre n'est pas dépourvue d'attraits, comme nous 
le montre la fig. 22, pl. XV. E lle a les honneurs de ce concours pour chemin 
embelli d'arbres. Cette gravu re annonce en même temps la situation agricole 
du concurrent, dont les détails de culture, le stock et les bâtiments de ferme 
se rapprochent assez de ceux du concurrent précédent. La rotation est la 
même. La maison à un seul étage et lambrissée en brique est plus ancienne' 
et moins riche, mais elle est bien meublée et ne manque pas des accommode-
ments les plus utiles: aqueduc, évier, canal d,c renvoi d'eau, etc. De's tertres 
et des corbeilles de fleurs ornent agréablem ent les abords de la façade et 
attestent les goûts de fleuriste des dames du logis. Les dépendances de la 
maison y sont attenantes et sont COll venables. 
On compte sur les terres 6 g ranges, dont la principal-e de II 5 pieds de 
longueur, plus une remise en appenti s à chaque bout, renferme les étable's 
35 x 22 pieds; un bon hangar à grain et à vo iture de 20 x 30 pieds, lin hangar 
;1 bois de 28 x 30, une soue de 22 x IO pieds. 
Terre bien égouttée, travaux de culture bien faits, récolte excellente, 
134 arpents en foin. En fait d'industrie domestique, les dames exécutent de 
bons ouvrages artistiques. 
M. Sylvestre est un jeune homme de 28 ans marié seulement depuis 4 
ans, et qui a hérité de son père de la terre qu'i l cultive à son compte depuis 
· 6 ans. Il y a &!jà fait des améliorations assez importantes sous forme de cons-
truction de granges et de clôtures neuves, etc. Avec les dispositions qu'il 
paraît posséder, il aura le temps de donner à sa médail~e un plus brillant oclat. 
--0 )-( 0--
4 M. B.-M. LOUIS HENEAUL'I' (78.°7 pts) 
M. Héne'ault n'occupe sa petite terre que depuis deux ans. Elle était 
négligée. On remarque encore des vertiges de son état antérieur dans plu-
sieurs coins. Cependant M. Héneault a déjà beaucoup fait pour l'améliorer 
Habile ouvrier, il a commencé par se donner le confort d'un joli cottage fort 
bien construit, très propr:e et confortable, et de bonnes dépendances. Il:!l 
construit les clôtures du chemin, réparé les bâtiments de ferme, refait les 
fossés d'égouttement, etc. L'installation de la maison, des dépendances et 
du jardin, et la division des enclos environnants sont d'une bonne symétrie. 
Tous ~es travaux exécutés sont bien faits. Le salage de la maison est re-
chaussé comme presque partout ailleurs dans St-Barthélémi, surtout chez 
nos concurrents. Tous les légumes dans le bas de la terre sont excellents. 
puis vient l'avoine. Le jardin potager est bon. 
Si M. Héneault continue à déployer le même art dans l'exécution des 
autres améliorations plus payantes encore à faire sur sa ferme, division, cul-
ture, stock, etc, en un mot, s'il continue à travailler jusqu'en haut de sa terre 
comme il a commencé dans le bas, une médaille d' argent n'aura pas assez de 
lustre pour refléter tout l'éclat de son mérite agricole. 
Quant à Madame Héneault, si elle montre, dans le concours dévoué 
qu'elle prête à son mari dans l' exploitation de sa fer!11e, autant de goût et 
de succès qu'elle en manifeste dans la culture des belles fleurs de partel1re et 
d'appartement, et dans l'ornementation de sa jolie demeure, elle fera preuve 
d'un mérite exceptionnel. (Voirfig. 23, pl. XVI ). 
-0)-(0-
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Fig. O.-Grange-étable de .\1. Jas. Désy. 
T. Batterie pOU1' entrer les fourrages et décharger avec la fourche mécanique, e c. 
-c. Stalles des chevaux.-aa. Boxes-stalles.-ec. Etable des vaches.-f. Place pour 
jeunes bêtes.-g. Compartiment pour veaux ou volaill es.-BB. Granges. 








la photographie, pl. XVII, la vue de la grange qui donne à l'ensemble de la 
propriété un aspect riche et aristocratique en même temps qu'il constitue un 
délicieux et frais endroit :de repos et de récréation, aux heures chaud·es et 
ensoleillées de l'été. 
Les travaux de culture sont assez bien conditionnés; ceux d'égouttement 
sont excellents, )' compris l' épandage des levées. Rien d'important à signaler 
autre que les travaux d'amélioration exécutés par M. Dés)' dans ses 12 années 
de pratique, depuis son début comme jeune cultivateur propriétaire, tels sont: 
l'ouverture à la charrue de fossés nouveaux, la construction de nouvelles 
clôtures et de la grange-étable, la réparation de plusieurs autres bâtisses, des 
lravaux d'épierrage , et de nivellement, etc. Toutes ces bonnes améliorations 
démontrent ch,ez le concw-rent une allure progressive qui lui permettra d'at-
teindre bientôt les plus hauts degrés de l'échelle du Mérite agricole et de 
donner un plus bel éclat à la médaille d'argent qu'il vient de gagner. 
-0)-(0-
T6 M . A.-M. URGEL DUMONTIER (85.03 pts) 
Du rang St-Joachim, cultive une bonne terre de 150 arpents au pied du 
coteau laurentÎ'en où il exploite une belle sucrerie de 1800 coulisses, bien cul-
tivée el bien tenue. Cette terre est sillonnée dan s le bas par un ruisseau 
venant du nord, dont on tire avantage pour l' ab reuvage du bétail sur la ferm e 
et pour favoriser l'élevage des OIes. Le G. N . R. la coupe à 14 arpents du 
chemin . 
La fig. 25, pl. XVIII, représente l'habitation du concurrent, bonne mai-
son en bois de 30 x 32 pieds, avec cuisine en allonge de 18 x 20 pieds, très 
proprement peinturée et 1'I'wntée, convenablement divisée et offrant beaucoup 
rie confort. Les dépendances et les autr~s bâtisses sont: une remise à voitures 
et à bois, 18 x 31 pieds avec remise aux instruments et machines, 13 x 31 ; 
T ancienne laiterie, 8 x IO pieds: J buand·erie et fournil 18 x 20 pieds; 1 
hangar à grain 16 x 18 pieds; 1 porcherie 16 x 18 pieds; 1 grange à fourrage 
à 2 batteri,es, avec 1 boxe-stalle pour un étalon, 80 x 32 pieds; 1 étable 62 x 
32 pieds (voir fig. P. et légende) couverte en tôle galvanisée, pourvue de bons 
ventilateurs et d'une cave sous la batterie du bout, à l'est où le sol s'aba~sse, 
laquelle sert de bergerie et partie de porcherie; J autre grange de 28 x 38 
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pieds, etc. Aqueduc partout. Système d'abreuvage automatique dans les 
étables. Bons solages de p'ierre sous les bâtiments. Installation d'une four -
che à foin, comme ailleurs. 
La te rre est toute épierrée et la pierre uti li sée dans le solage des bâtisse". 
Fig. J'.- I,<: table s de 11'1. Urgel Dnm()J1ti er. 
a. Boxe-stalle pour taureau.-et. Stall es pour vaches ou autres bestiaux.--<i. Rang 
de sta ll es pour jeunes bête .. -cc. Rcurie. - /? Boxc-stalle.- b. Batteri e.- pf'. Passages. 
Tvi. Dumontier est Ull amateur de chevaux. Il tient pour la monte trois 
étalons, dont un pur sang Clyde. Les autres troupeaux pris dans leur ensem- • 
ble sont assez bons. M. Dumontier cultive un peu ùe 1lavette. Madam,> 
Dumontier pratique avec succès l'industrie domestique. En somme M. Du-
montier arriNe lauréat de T.-G.-M.; il a de pius le mérite de posséder déjà. 
malgré sa jeunesse, une nombreuse fami l1 e qui lui promet des bras dans peu 
d'années. Ses vieux parents sont encore vivants à son foyer, qu'ils ont édifié 
et où ils se reposent sur leurs lauriers en attendant l'heure inconnue de leur 
départ pour aller ceindre la couronne tressée par leurs travaux. 
XVIII PLANCIIE , 
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ra M. A.-M. ARSENE GERVAIS (85-48 pts) 
La fig. 26, pl. XVIII, annonce la position agricole de M. Gervais. 
Les bâtisses de fe rme ne sont peut-être pas superbes, mais elles renferment 
tous le logements nécessaires pour les troupeaux, etc. D'ailleurs il existe 
plusieurs bonnes granges à fourrage sur d'autre lots. Les dépendances sont 
complètes: Hangars à grain , à voitures, à boi s, boutique, porcherie, etc. tou t 
s'y trouve. 
La belle maison à 2 étages a 28 x 32 pieds, et la cuisine r6 x 20 pieds. 
L'intérieur en est en rapport avec l'extérieur pour le fini et le confort complet. 
Rien n'y manque. Aqueduc et accessoires comme chez le s autres concurrents 
de la paroisse. Sur la ferme tous les animaux sont assez bons. On a remar-
qué un bon jeune verrat Tamworth. Les récoltes sont belles, surtout les 
grains et le fourrage vert. Les pâturages sont Dien fournis en trèfles mai s 
un peu ras. Le fourrage vert y supplée. Les fossés sont suffisants et en 
bonne condition; les levées sont en plus granêle partie étendues. Ces détails 
ne sont pas négligeables dans St-Barthélémi. 
Le système de culture de M. Gervais est celui des autres; la production 
générale, avec la prédominance du foin; 80 arpents sur r 30 sont en prairie . 
. La ferme comprend 5 lots dont plusieurs d'un seul tenant; les autres 
1 
sont assez rapprochés. Ceux d'en bas, sur le Petit St-Jacques, sont argilo-
humifères et souvent inondés. C'est I.e domaine du foin. M. Gervais tient 
une assez complète et asse; bonne comptabilité. On remarque lCl un prÎli-
cipe et des aptitudes de famille. Mme Gervais est la sœur de M. Mathias 
Ferland, lauréat de la Médaille d'or du concours de 1903. 
Pour tout l'ensemble de le tenue de sa ferme et ses succès, M. Gervais 
a mérité la bonne attestation de sa capacité agricole et de l'excellente position 
qu'il occupe parmi ses confrères. 
-0)-(0-
N.B.-Nous terminons chez M. Gervais la visite des nombreux concur-
rents de St-Barthélémi. Si ceux-ci ont la satisfaction de figurer avantageu-
-,ement parmi les décorés du Mérite agricole et d'être signalés à leurs conci-
toyens comme cultivateurs de progrès et bien posés, ils le doivent au zèle et 
au dévouement de leur député, M .. Jos. Lafontaine qui, mû par l'intérêt qu'il 
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porte, comme cultivateur lui-même, à l'agriculture et à l'avancement de ses 
confrères en culture, s'est donné beaucoup de peine pour instruire et aider les 
concurrents de sa paroisse et de son comté dans les procédés à suivre pour 
entrer dans ce concours et en sortir avec honneur. La Commission lui doit 
aussi des remerciements reconnaissants pour la politesse dont il l'a honorée 
et pour les renseignements utiles' qu' il lui a fournis. 
-0)-( 0--
4 M. A.-M. MOISE PAQUIN (89.20 pts) 
M. Pâquin demeure dans la côte York de Maskinongé, à l'ouest de l'an-
cienne église. De sa magnifique résidence, au pied cfe la côte, l'œil embrasse 
toute la plaine, unie au sud jusqu'au lac St-Pierre. Les figures 27 et 28, 
planches XIX et XX, et Q et Qa avec les légendes ci-dessous, nous dispensent 
de tout commentaire sur l'habitation style villa, et lambrissée en brique de M. 
Pâquin . C'est un modèle de goût, de construction et de confort sous tous 
rapports. C'est pourquoi nous avons cru utile d'en publier le plan linéaire 
des divisions intérieures. L'installation et l'ornementation des abords sont 
de 1 ère classe. Des tertres de fl eurs, une haie en cèdres, de beaux jeunes éra-
t>les, décorent agréablement le part.erre d'entrée; une jolie petite avenue con-
ouït du chemin à la cour d'arrivée . La galerie est appuyée sur des équerres 
et des lambourdes en tuyaux de fer supportées par des colonnes également en 
tuyaux de fer en foncés en 'terre avec bout posé sur une pierre. Le solage de 
la cave est en pierre de rang imitant la pierre de taille. Les soupiraux sont 
griJllés. Un puits de gaz naturel pourvoit à l'éclairage de la maison et à la 
cuisson des aliments. 
Les dépendances, à part celles attenant à la maison, sont une bonne bâ-
tisse à 2 étages de 36 x 20, divisée en trois dans le bas: une boutique! de) 15' 
pieds, 2 locaux de 10 et II pieds, et au bout une rem ise en appentis pour le 
bois; le hangar à grain est dans le haut. 
Les bâtiments de ferme comprennent : une pOI"cherie avec bouilloire pour 
la préparation des aliments des porcs; une g range à 2 batteries, 70 x 28 pieds 
plus un appentis au pignon ouest; une grange-étable renfermant 2 batteries 
85 x 33 pieds, dont 36 pieds de longueur en étable, avec cave à solage de 
pierre pour fumier en dessous et fosse à purin de 12 x 6 x 6 pieds cimentée 
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Fig. Q.-Division du has 'de la maison de M. Moïse P âqu in . 
a. Salon.-b. Salle d'ent rée.-c. Chambre à coucher.-d. Sall e à din er.-e. Appen-
tis et entrée de cave.-f. Chambre à coucher.-g. Cuisine.-h. Pompe, évier , poêle à 
gaz nature1.-j. Laiteri e.-f. Appentis servant de décharge . 
Fig Qa.- Division du haut de la maison de M. Moïse Pàqu in . 
a. Passage ouvrant su r un balcon en ava nt.-bb. Chambres à coucher.-c. Bain et 
\TV. C.-d. Petite chambre Ten fe rmant l'escal ier qui condu it au grenier.-e. Chambre 
au-dessus de la cui sine, dan s laquell e arri ve l'escalier de servi ce.-f. Grande chambre 
à couch er. 
avec de la glaise; une grange à foin à une seule batterie 40 x 30 pieds; un 
poulailler moderne sa x 17 pieds divisé en 4 compartiments, avec cours exté-' 
rieures entourées de claies en fil de fer maillé. (Voir fig. 28, pl. XX). 
Les étables sont convenablement disposées. Le nettoyage y est faciLe. 
On n'a qu'à pousser les fumiers dans la cave par les trappes du plancher. 
Le système d'exploitation agricole de M. -Pâquin est assez compliqué. 
L'agriculture proprement dite, l'a rboriculture, l'aviculture, l'apiculture, tout 
marche de front et demande l'application d'aptitudes, de connaissances et 
d'énergies plus qu'ordinaires. On dit souvent: qualJid on court trop de lièvres 
à la fois, on en échappe quelques-uns. Cependant M. Pâquin paraît tirer de 
bons revenus de ses exploitations. Le produit des ventes de l'année dernière 
paraît êt re de $1600 à $1800 au moins, dont pour $700 de foin et $545 de 
mi,el et cire. Du 16 au 30 juin dernier, le lai t de 12 vaches livré à la froma-
gèrie a rapporté $40.37. Il faut tenir compte que la saison n'était pas l'une 
des meilleures pour le lait. 
La terre est toute épierrée et assez bien fossoyée. Les levées de fossé" 
sont presque toutes étendues. 
La sucrerie de 1200 coulisses est pourvue d'un outillage amélioré, chalu-
meaux métalIiques, etc. 
M. Pâquin enterre quelquefois du sarrasin en vert et fait du labour d'été. 
Il emploie une à deux tonnes de scories phosphatées "Thomas" par année. 
Les plantations fo restières, à part les arbres d'ornements devant la mai-
son, comprennent 600 plaines déjà d' une jolie grosseur. ElIes forment sur 
la côte un agréable petit bois destiné à faire une petite sucrerie et à l'abri~ 
duquel est placé le rucher de ISO ruches améliorées. (Voir fig. 29, pl. XXI). 
M. Pâquin possède l'outillage amélioré nécessaire pour la culture des abeilles 
Il fait usage pour l'élevage des poulets d'un incubateur Cyphers de 240 œufs. 
Lors de notre visite, il avait 250 poulets en élève. M. Pâquin cultive plu-
sieurs arpents de fourrage vert, lentilles, pois et avoine. La partie horticole 
consiste en un bon petit jardin bien tenu et rempli de légumes de table et de 
menus fruits tels que fraises, framboises, etc. M. Pâquin est, malgré SOI1 
âge assez avancé, un cultivateur entreprenant qui sort de la sphère agricole 
ordinaire. Il a du goût et des aptitudes pour les variétés de production qu'il 
PLAN CHE XX 
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4 entreprise. Un fils entré en ménage depuis peu et demeurant avec lui, l'aide 
utilement et avec intérêt dans ses travaux. Ce jeune homme est allé étudier 
la conduite des départements des volaiHes et des abeilles à l'école des Révds 
PP. Trappistes, maintenant élevée au rang d'Institut agricole d'Oka annexé 
a l'Université Lavad de Montréal. 
Par ses entreprises et ses succès agricoles, M. Pâquin a noblement et 
. 'emblée gagné sa médaille d'argent attestant son très-grand-mérite. 
-0)-(0-
5 11'1. A.-M. F. A. JUNEAU (88.34 ~ts) 
M. Juneau se signale par de bons troupeaux enrégistrés: chevaux cana-
diens, bestiaux canadiens avec quelques " yrshires, moutons Shrop?hires et 
porcs yorkshires. (Voir quelques specimens fig. 7 et 8, pl. III, et fig. 31, pl. 
XXIII) : par un groupe de nombreuses bâtisses de ferme comprenant: l, 2 
granges-étables construites en face l'une de l'autre et fermant la cour. Celle 
du nord, 90 x 28, renferme l'écurie dans le bout ouest, cellè du sud 84 x 33 
divisée en 4 compartiments avec passage, et dont l'un sert de chambre d'ali-
mentation; 3, une bergerie à 4 compartiments 13 x 27 pieds; 4, un poulaille:-
avec une petite étable II X 22 pieds; 5, un hangar à grain et à voiture 30 x 
20 pieds allongé de deux appentis de 10 pieds, un à chaque bout, pour bois et 
voitures. Toutes ces bâtisses sont isolées les unes des autres. Les étable;; 
wnt assez hautes, 8 pieds, assez bien divisées et ventilées et confortables. 
L'écurie renferme 8 stalles et une boxe. Le passage, ouvre sur une batterie. 
Les passages d'alimentation de l'étable, dans le sens de la longueur, ouvrent 
également sur une batterie transversale. .La ferme est pourvue d'un aqueduc. 
La maison du concurrent n'est pas d'un style moderne, mais elle est 
proprement meublée et ne manque pas de confort à l'intérieur. Cependant 
M. Juneau projette de se rebâtir bientôt. Toutes les bâtisses ci-dessus sont 
situées dans le village de SteL Ursule et sur le bOl~d élevé de la Petite-Rivièr~ 
du LoUip, dont la vallée est garnie de beaux gros arbres qui encadrent toute 
l'instalIation. Une plate bande de fleurs, en face de l'entrée de la maison, est 
d'un bel effet. Les dépendances de celle-ci en arrière sont très bonnes. 
Le jardin, avantageusement situé, est net et bien fourni de légumes, de 
fruits et de fleurs. On a remarqué près du chemin un petit champ de belle» 
tomates. 
Le rucher renferme 12 ruches améliorées. Pour tout cet ensemble, voir 
la fig. 30, pl. XXII, dont l'expression fidèle vaut mieux que nos descriptions. 
Mme et Melle Juneau pratiquent l'industrie domestique et fabriquent de 
bons et utiles ouvrages. Les planchers cie l'habitation sont couverts de joli. 
tapis tissés à la maison. 
M. Juneau exploite une sucrerie cie 1600 coulisses pourvue cI'un bon ou-
tillage, clont un évaporateur moclerne. 
Une plantation forestière d'une vingtaine d'arbres, dont la moitié sont 
des négondos, enrichit les abords de l'habitation. 
Le domaine cultivé de M. Juneau renferme 230 arpents, clont une terre 
de 40 x 30 arpents, au rang de la Petite-Carrière, appartient à son vieux 
frère célibataire demeurant avec lui, lequel l'a entièrement défrichée. C'est 
une bonne terre franche à surface plane et très propre à la culture lu foin. 
Les cieux frères l'exploitent en commun comme bien commun. Le reste de 
la terre est également cie première classe, faisant partie d'une zone de terres 
fertiles longeant le pied des Laurentides. De sorte que M. Juneau ne tra-
vaille pas en vain et sans profit ce sol généreux. 
Pour l'état de ses fermes et pour tout Ce qu'il y a fait: constructions, 
améliorations foncière s, améliorat ion du stock, etc. , M. Juneau arrive dans C~ 
concours en fort bonne compagnie. 
-0)-(0-
l M. A.-Honorable SENATEUR WILLIAM OWENS (93.53 pts) 
(Riverside Farm) 
L'honorable M. W" Owens exploite à Montebello, en même temps que 
ses vastes domaines forestiers et ses scieries, une grande et intéressante fer-
me à laquelle il a donné le nom de River Sicle Fann, et qui contient 500 ar-
pents de terre, y compris les bois et les pâturages non labourables d'une super-
fici e totale de 200 arpents, ce qui laisse à la culture 300 arpents labourables. 















plus ou moins boisé en différents endroIts. cie.:; rLllSSeaUX clair. et murmu-
rants. des sources d'eau froi le' a(lmirabl1.'1l1ent limpide et pure. accidentent 
t"t agrémentent avec as ez de pittoresque cette remarquable ferme. qui baigne 
~I.''' pieds (bn. l'Ottawa ct repose sa tête sur les premières collines rocheuse<; 
rI"s Laurentides. C'est une ferme idéale pour l'élevage du bétail laitier. Le~ 
<:urfaces culti\'ée.:; sont planes et le .01 en est parfaitement travaillé et nivelé 
par dt.' hOl1~ labours et hersag-es croist·s. Paliout les planches sont régulilres. 
larg-es. droites et unies. 'Il excellent chemin carrossable concluit jusque dans 
le haut de la terre, à travers la ucrerie. On y circule agréablement en car-
rosse à deu.' che,·aux. C'est dire que les charriaO'cs s'y font a\'ec aisance ~t 
a\-antage. 
L'as~aini:sel11cnt parfait llu ';01 e~t obtenu par le drainage en tuyaux de 
terre cuite. Ulle étendue de l'iO arpents est ainsi drainée. On a employé 3 
,i 4 char. de tuyaux. La division. qui ne peut être parfaitement réguliere Sl1r 
une ferme de cette nature. e~t néanlloilb calculée en rapport ayec ln topo-
graphie de lieux ct le . y tème ck c: !t ure (\'oi r . fig. R ct légende.) Cette 
ferme .,t pour une grande partie l'ancienne propriété de:'lI Ilenri Domas a. 
moins le. granges. qui ont été récemment renouvelées à la uite d'un incendie. 
Le bas de la ferme est divisé en lots de village où s'élèvent de jolis cot-
tag-t:s entouré rie parterres, de plantations et autre embelli sements. Celui 
qu'habite :'11. Owens dans la belle saison n'e.t pas le moins attrayant (Voir 
fig;. 32. pl. XXIV). lais le monument agricole le plu" imposant sur celle 
ferme est l'immen.;;e grange-étable nouvellement construite, qui en st l'orne-
ment et J'annonce. (Voir figs 33, 3-+ et 35. planches XXV, XXVI et XXVII, 
tt figs S T y avec les légendes qui le. accompagnent). Ces gravures nom 
di pement de commentaire descriptifs. On s'e t demandé i le va te espace 
lilm: fJue renferme cette grange san' charpente ni liens intérieurs de conso-
lidation pou,'ait concorder ayec la nlidité de la bàtis e. M. Owens l'affir-
me. Du reste le plan a été dessiné par lin architecte qui a du baser sûrement 
ses calculs. Quoi qu'il en soit c'est une grange rare, si elle n'est pas unique 
dans on genre tant pour le style que pour les dimensions et le cubage utili-
sable. ~J. Owens étant à même le bois n'a rien épargné pour assurer la so, 
lidité de la base dans les étables. dont les poutres et nombreuses colonne_ 
des stail s sont d'un fort diamètre, comme le montre la fig. 35, pl. "''''{VIT. 
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a. Cottage et dépendances, j ardin . pa rterre, arbres, etc .. en tre le chemin de front 
et la rivière Ottawa. 
A.-Etendue d'environ 50 a rpents divi sée en plusieurs enclos ren fermant bâtisses 
de fer me, cottJge et dépenùances, jardin, parterre, bosquets, rochers, champ de blé-
fl'lnde ct c1';wnim', champ de luze rne t't pra iri e, 20 arpents, pâturage et boi s, 2 0 a . 
FI. Pr:lirie ou p5.tt1!age: 5 a, 
C.-Prairie: 15 a. 
D.-Boi· ct pâtur3.gc: 10 a. 
E.-Blé-d'Inde fourrage r : 5 a. 
F.-BIé-d'Inde et avoine: :)0 a. 
G.-BIé-d'Tnùe: 15 a. 
H.-B(li~ et p;lturag(': 5 a 
L-Prairie: 15 a. 
J et ,'--Roi" ct pâturage, 30 a. 
K-Prairi T':; ,.1. 
L.-Prairie ù~ trèfle' 30 :1. 
~f.-Collt!1e, prairie ou pâturnge: 15 a. 
O.-\'('rsallt de collin<, prairie a 1 pâtu rage: 5 a. 
P.-Prairie; 40 a. 
Q.-Bois d pâtura~e: 1.'. 
R.-Prairie: 30 :J. 
S.-Prairie et pâtura~e: 25 a 
T.-Prairie et paturage: 15 a. 
e.-Sucrerie t pâturage: 25 a. 
".-Roi - et pâturage: 2:; a. 
X.-Prairie. pâturage et boi,,: :; a. 
Y.-Rois et pâturage: 30 a. 
zz.-r.rand ruisseau cnul:J.nt en dcscenr!ant <u r la plu" grande longueur de la ferme. 
7.za.-Petit rnis<;eall d'eau cl8ire.., 
ch. cIl.-Chemin d(' ferme. 
CPR.-Chemin cie fcr dt! Pacifique Can;tdien. 
Î.. P.-Chemin cie front .-ur l'Ottawa. 
I.-Cottage de l'hnnorablr M. Owen',. 24 y 23 pds, avec C'"tension de 20 X 40 p. 
2.-. faisfln de ferme, 24 X 30 prIs. 
3 -Laiterie, glacière, chamhre frcirle. 20 y '0 prl •. 
4.-Ecurie <'t poulailkr, 30 X 60 prIs, et chambre aux c~rns~es. 30 X 30 pds. 
5.- -pl)[rherit' d h'lng'lr aux in~trtllnents. 40 X 51) pd •. 
1'i.-Grangc-ét~1.1 , ï6./ 12-1 p(ls. 
Î -Bâtisse ;"Ill" illdrument s , 20 y 40 pris. 
8.-. Taison (remployé, rie ferme, à r!('ll - Ing-tlnent5, 2:1- X -1 1 prIs. plus une ex-
tl'n.ion ,le 2-1 X 2-1 prIs. 
x,-Gf'\n~e d foin et aux in~trt1mellt" aratoires. 3n X :;0 pr!s. 
JO -r.ranv<' à foin 30 y Ton ]rl-. 
JI Petit mai<rn (1'(,1n 10·f. 
12 l'plite ~'-'h!, 
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.0. Boxe-stalles pour chevaux.-b. Pas age de l'écurie.-cc. StaIles de chevaux.-
do. Passages à la tête des animaux.-c. Armoires et tableltes.-Réservoir à l'eau eft 
ciment, 3 X 5 pd .-g. Escalier longeant le silo ct conduisant dans la grange au-des-
sus.-hh. Espaces triangulaires entre les silos et les passages servant aux fourrages. 
'. Boite à grain et à moulée amenés d'en haut par des dalles.-jj. Silos, 30 pds de 
hauleur et 16 pds de diamètre à l'intérieur.-k. Portes des silos.-l. Chambre de la 
bouilloire à vapeur.-La chambre ail combu tible.-m et t~. Boxes-stalles pour bestiaux, 
les grandes pour les gros animaux et les petites du pignon pour les jeunes.-oo. Ar-
lI10ires et trappes à fourrage.-PP. Passages d'entrée des animaux, de 7 pds de largeur 
et 9 à douze pouces plus bas que les pavés et légèrement arrondis au milieu. 
Tout le fond ou pavé des étables est en pierres recouvertes d'une forte couche de 
Déton et ciment. 
ciéjà mentionnée. Cette bâtisse est ttè confortable, bien ventilée et éclairée. 
agréablement peinte en dehors et blanchie à la chaux en dedans. 
Le bétail de la ferme est. \yrshire nregistré. Les chevaux de travail 
ont de race Clyde et Percheronne, et les chevaux légers sont des Standard 
Bred ou appartiennent au même type, sans parler des 3 ponies (Shetlands) 
(Voir fig 36 et 37, pl. XXVIII et XXIX. Les porc sont Yorkshires et les 
volailles Plymouth-Rock. . \ l'époque de notre visite M. Owens n'avait pa:: 
de moutons. Il a fait depui l'acquisition de 33 têtes de la race Southdown. 
engendrées par le bélier ?\IcEwen "234" No 22172, dont le grand-père a 
t'té éle\'é par le Roi Edouard VII, sur sa femle de Sandringham. Angleterre. 
L'out illage est complet et des plus améliorés. Nous pouvons signaler 
wne faneu e. une faucheu e à faulx de 7 pds, et un épandeur de fumier. 
Le principales amélioration. foncières, à part les travaux de drainage. 
la construction des chemins et ponts. ont le opérations d'épierrage représen~ 
tant peut-être de milliers de charge. 'amassée et utilisées en plus grande 
partle dans les fondation des diver bâtiment. On a aus i redressé un 
cours d'eau naturel. La sucrerie de 2006 coulisses a été pou l'vue d'un ou-
tillage moderne complet, système Grim: ch aporat ur, chaudière de 2 gal-
Ions avec -couvercles, chalumeaux (. pouts), etc. Les amendements prOl,re-
ment dits du sol ne repré entent que CJuelque. arpent. ?II. Owens enfouit du 
trèAe comme préparation à la culture du blé d'Inde fourrager l'anné sui-
vante Il a employé comme engrais des chars de cendres et chaux et un peu 
.'engrais chimique. Mais les sources -peut-être principales-d'enrichis e-






























aa. Greniers superposées: en bas, pour les grains, 8 pds de ha uteur ; en haut, pour 
le son et la moulée, 7 pds de hauteur. B. Compa rtiment servant de boutique, etc., avec 
au bout en 1 chambre de 9 pds uti li sée pour loger les harnais et les outil s à bras.-cc. 
Silos.-k. Portes des si los.-dd. Trappes à fourrage.-e. Cheminée.-f. Dalles à son et 
à grain.-g. Entrée de la grange, pontage incliné et peu élevé.-GG. Espaces libres 
pour les fourrages et les g rai ns. 
N. B. Au-dessus de B qui a plus de 8 pds de hauteur est un g renier de 7 pds 
Je hauteur divisé en plusieurs compa rtiments et spécia lement destiné aux grai ns et 
graines de semence. Un escalier y condui t. 
Le réservoir à l'eau, de 6 pds de hauteur par 4 pds de diamètre, est pl aeé à côté 
du silo, au nord, et descend 2 pds plus bas que le plancher de la grange, où il repose 
su r 4 rails d'acier soutenus par les poutres et les colonnes de l'étable. 
Les crèches de l'étable sont en ciment. Les bols à l'eau, 6 X 6 X 18 pouces (1 
pour deux bêtes), sont en fonte et al imentés au tomatiquement par un tuyau de y; 
pouce. Chaque conduit d'eau part d'un petit réservoir à régulateur fl ottant situé au 
bout de chaque rangée d'animaux et dissimulé dans la boiserie entre les pièces de 
charpente. Ces petits réservoirs sont ali mentés par le ·réservoi r principal mentionné 
plus haut. Les boites à l'eau et à l'avoi ne de l'écu ri e sont également en fonte. Toute 
la bâtisse est bien ventilée. 
l1lents concentrés et autres qu'il achète pour son bétail et qUI augmentent la 
quantié et la qualité des fumiers. 
Le principaux détails de culture qu'on peut ment ionner sont le laboura-
ge d'environ 100 arpents par année, dont environ 4 0 arpents de prairie. 
On suit su r la ferme deux rotation s Ull peu différentes, chacune sur une 
uperficie de l JO arpent Les arpents les plus rapproc.hés de la laiterie sont 
oumis à la rotation suivante: 
I-Blé-c1'Inde à ensilage, 30 arpents, Je reste avoine ou o rge. 
2-Avoine et orge avec trèfle rouge; 
3-Trèfle rouge: 
..j.-Blé-d'Inde pour ensi lage: 
s-Avoine. orge ou blé avec mil, trèfles alsique et rouge; 
&-Mil et trèfle; 
7 et 8-Prairie . 
. \ vec cette rotation on laboure 40 à 60 arpents par année. 
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Sur les autres 150 arpents, les plus éloignés de la laiterie, on pratique la 
rotation qui suit: 
I-Mil et trèfl e; 
2 et 3-Prairi·e ; 
4-Avoine et orge avec trèfle rouge j 
5---.:.Trèfle rouge j 
6--A voine, orge ou blé avec mil et trèfle alsique; 
7 et 8-Prairie de mil et trèfle. 
Dans cet assolement on laboure 20 à 40 arpents par ·année. 
La profondeur des labours est de 5 à 7 pouces selon la récolte. On pré-
pare avec beaucoup de soin les grains de semence. Le blé est traité au sul-
phate de cuivre (vitriol bleu.) 
Durant l'hiver on transporte les fumiers directement des étables aux 
champs, où dans Le cours de l'été ils sont étendus sur les prairÏ'es destinées i 
~tre transfoD11ées en culture de blé-d'Inde fourrager la saison suivante. 
Les porcs sont nourris aux betteraves, à l'ensi lage, au trèfl e et à la moulée. 
Les vaches à l'étable reçoivent matin et soir, après la traite, de l'ensilage 
de blé-d'Inde, du son et de la moulée; le midi, du foin ou de la paille. On 
ne leur donne pas de grain en été, quand l'herbe est suffisante. Dans le cas 
contraire on Leur donne de la luzerne verte, dont on cultive plusieurs arpents 
Voici maintenant l'état condensé d'un mémoire que nous a fourni M. 
Owens lui-même sur les dépenses et les revenus de sa ferme pour l' année finis-
sant le' 30 avril 1908: .. 1 
D épenses 
Pour employés et main-d'œuvre supplémentaire . . . .. ..... . .... $ 18ro. oo 
Pour achat de moulée de blé gelé, de résidus d'amidonnerie, de tour-
teaux moulus de lin, de mélasses, de son et de moulée, de paille 
et de fo in de trèfle ...... . .... .. ..... .... .. .. .. .. ... 1647.50 
Pour comptes de forge et de sellerie, réparation de machines, tarif 
d'eau (aqueduc), annonces du stock dans les journaux d'agricul-
ture, assu rance des bâtisses et du stock, taxes, achat de g raines 
de semence 5I8 'JO 































































































Ventes de beurre ( lait à la beurreriè), crème et lait ..... $1844.00 
Ventes de chevaux et plus-value des chevaux d' élevage ... 865.00 
" bestiaux . . . . . . .. .. .. .. . .... . .... . .. . . . 1870.00 
porcs . . . .. . ... . .... . . . . . . .. . .. ..... .. 465 .00 
Total. .. .. ... . . $5044.00 
Surplus des revenus . . . . . . . . .. I068.00 
Solde ...... . .. . $5044.00 
M. Owens nous a fait remarquer qu'en 1906 il a vendu à l'encan pour 
plus de $4000 de stock, de sorte que cette année..,là le montant de ses ventes 
a atteint environ $8000.00, ce qui a diminué son s{ock et influé sur le mon-
ta nt des ventes de 1907. 
De plus, cette année~là, il a du reconstruire ses bâtiments de ferme incen-
diés, et cette ci rconstance a beaucoup nui au soin des vaches, lesquelles ont 
manqué d'abri pendant quelque temps, et de fourrage convenablement pré· 
paré et plus favorable à la sécrétion du lait, et la production de ce dernier C:.1 
a souffert. Nous avons cru devoir mentionner les détails ci-dessus à cause 
de l'importance de l' exploitation. Il peut se faire que M. Owens ne cultive 
pas dans un but unique de spéculation très payante, mais son importante 
position comme industriel et financi er, sans compter son rang distingué comme 
homme public, lui conseiUe de ne pas enfouir imprudemment dans la culture 
des capitaux improductifs. Son système de culture nous paraît raisonné. 
C'est à peu près le système McPherson, consistant dans la production max ima 
par les engrais des fourrages grossiers et dans l'achat d'aliments concentrés 
du commerce pour l'alimentation rationnelle du bétail laitie r. Sa grange 
monumentale lui a coûté certainement cher à cause de sa dimension, son 
... tyle et la grande quantité de matériaux divers qui sont entrés dans sa cons-
truction. Il n'y a cependant aucun luxe inutile ; on n'y voit qu'un confort 
assez ordinaire dans les constructions de ce genre, et que peuvent imiter les 
cult ivateurs dans des proportions plus restreintes et selon la mesure de leurs 
besoins et de leurs moyens. Dans le traitement et la culture du sol M. Owens 
offre un bon exemple à tous. Le contre-maître de la ferme est un M. Boden 
né en Ecosse et qui possède les capacités agricoles de sa race. 
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L'on peut dire sans flatterie que l'Honorable M. Owens rend à l'Agri-
culture, par ses améliorations culturales, ses constructions et l'élevage de 
stock amélioré, et au pays en contribuant à augmenter sa richesse agricole, 
des services signalés. Les Lauréats du Mérite agricole seront honorés de le 
voir figurer dans les premiers rangs de leur ordre. La Commission lui doi' 
des remerciements particuliers pour les explications et les renseignemenls 
qu'i l lui a fou rn is et pour l'exquise poli tesse cie haute gentilhomme rie dont 
il l' a honorée. 






- - .- - - - 0 




~. ~ . 
-~11 ~C;dJ (la Ill. 
Fig. LJ .-Coupe de la grange et des si los de M. Owens. 
aa. Si los.-bb. Portes des silos.-c. Mur en belon, des silos, t6 pouces d'épaisseur 
en bas, sur S pds, 12 pouces su r S pcls au mili eu et 9 pouces pour le reste. Le béton 




z pds de largeur.-;-d. Mur de l' étable en pierre et en béton.-ff. Rails pour la fourche 
à foin. 
Cette vaste grange, peut-être unique dans son genre et toute en toiture presqu'ogi-
vale, n'offre dans tout l'espace du plancher au fête aucune pièce de charpente inférieu-
re, à part celles des greniers et les silos, et peut contenir des milliers de tonnes de four-
rage. 
Les chevrons curvi lignes de cette immense toiture sont formés de 3 épa isseurs de 
madriers de z X ra pouces par 13 pds de longueur assemblés à joints coupés et placés 
à 4 pieds de distance d'un centre à l'autre. La charpente de l'entourage du carré est 
également en madriers de même épaisseur et largeur placés ve rticalement aux chevrons 
par un madrier boulonné aux deux. L'entrait près du toit a 16 pds de longueur par 
10 X 2 pouces. 
-' --0 )'-(0 --
13 :M. A.-M. J. R. ALBERT ARCHAMBAULT (85.12 pts) 
De Montebello, la Commission est montée à St-Michel-des-Saints, autre-
ment appelé Mattawin, pour visiter les fermes de MM. J. R. Albert Archam-
bault et Alex. Ménard. Il ne nous appartient pas de nous arrêter aux sujets 
étrangers au nôtre concernant cette localité isolée mais importante qui fl![ 
fondée en 1864 par le vénéré curé, feu AI·ex. Brassard. La brochure récem-
ment publiée par le Ministère de la Colonisation et des Mines donne une des 
cription intéressante de cette vallée étend ue, comme région avantageuse de 
colonisation. 
1\1. Archambault y est arnve en 1881 à l'état de célibataire et avec très 
peu de fortune. 11 a commencé par y tenir un petit commerce, qui a prospéré 
et pris des proportions très favorables à son auteur. Il a dû faire du trafic 
et des opérations commerciales très variées en rapport avec les besoins locaux, 
~ jusqu'avec les Têtes-de-Boule, du haut St-Maurice. En même temps il a 
acquis des lots de terre, qu'il a en grande partie défrichés et qu'i l s'est appli· 
qué à améliorer et à faire valoir par une culture soignée. Il s'est bâti lin 
joli grand magasin à 2 étages digne des plus riches paroisses de la Provinc~ 
et où rien ne manque; une bonne maison con fortable flanquée de deux a11-
nexes, une servant de cuisine et l'autre d'office, une grange-étable économi-
quement, commodément et con fOl tablement construite, ainsi que des hal1gar~ 
et autres dépendances. (Voir fig. 39 et 40, pl. XXXI). De sorte que nOliS 
ne fûmes pas peu étonnés de rencontrer, à la fin d'une journée de marche clans 
1 
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des défilés et à trav·ers des montagnes arides, des établissements arrivés à ce 
clegré d'avancement. 
Une part ie de la terre de M. A rchambault est formée d' une alll1vion sa-
blonneuse sur un plateau plan et partiellement inondée le printemps par les 
crues de la l\tIattawin; l'autre partie est ondulée de légers côteaux composés 
de terre jaune cJ.e bonne feliilité, comme le sol de tous les plateaux ou col.Jin '~s 
de cette région. 
Les parties rocheuses sont presques toutes épierrées. Il y a cie bOll3 
fossés dans les champs qui en ont besoin. 
Les vendeurs de grains de N égundo ont capté jusqu'aux gens de MaL-
tawin car M. Archambault en a un petit bosquet sur sa propriété. M. Ar· 
chambault s'est pourvu de quelques Ayrshires enrégistrés et de bons porcs 
berkshires. Les troupeaux, pour l'ensemble, en valent bien d'autres , dans 
des colonies agricoles supérieures. 
Pour tous ses travaux et ses succès: constructions, déf richements, aJ11~­
lioration s, cultures, bonne récolte actuelle, stock et tenue de sa ferme, M 
Archambault a noblement conquI S une place honorable parmi les Lauréats ne 
Très-Grand-Mérite agricole. Mais un mérite-mérite national-qui val1~ 
bi·en l'autre, est celui de travailler à peupler le Mattawinie. Une bonne famille 
cie 12 ou 13 enfants n'est pas pour cette fin une négligeabJe contribution. Il 
a un garçon étudiant en médecine, et une fille chez les Sœurs Blanches .1 
Alger, en Afrique. 
-0)-(0-
8 M. A.-M. ALEXANDRE MENARD (87.28 pts) 
La ferme qu'exploite M. Ménard n'offre pas d'intérêt particulier et bier~ 
remarquable au point de vue des cultures. C'est du foin, de l'avo ine et du 
pâturage avec un peu de fourrage vert, plus ;Y4 arpent de belles patates. Le:; 
pâturages et le foin sont bons. Le sol de la ferme est un peu accidenté ~t­
quelque peu rocheux. Il est form é de terre jaune très bonne par endroits. 
Les rocbes sont ramassées par tas. Une partie des pierres a été employé'.! 
clans la constructi on des solages et dans des travaux de remblai. Les bâti-
ments de ferme sont bi·en construits et très confortables, entre autres l'étable. 
(Voir fig . 4 J. pl. XXXI ). 
PlANCHE XX:\: T 
Fig. 39.- Il abital ioJ1 de :\ 1. J. - R. -. \Ihcrt Archa mbault 
F ig. 40.- Grange-étab le de M. J.-R.-Albert Archambault 
Fig. 4T.- Bàtisses de fe rme de M. Alex . Ménard 
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La maison d'habitation cOl1tigüe à l'ancienne chapelle pri vée de feu le 
l~é\·. Messire Brassard (v. fig. 42, pl. XXXII), a été construite dès l'ouvei-
rure d·e la colonie par son fond ateur. C'est un grand logement bien fil ,j, 
pourvu de bonnes dépendances et COll fortable. Toutes ces bâtisses sont situées 
~ur le sommet d'un charmante pet ite colline appelée le "Mont Roberval.' 
l'I )' a juste l'espace horizontal suffisant pour leur installation, y compri s LE1 
bon grand jardin, Ull parterre et les cours. De ce sonU11et enchanteur, l'œil 
embrasse un vaste horizon légèrement dentelé de montagnes, à l'exception du 
côté de l'ouest, où il ne rencontre aucune cime bleuâtre. On dirait qu'il existe 
dans celte direction un immen e plateau. C'est la vallée de la Mattawin. 
Si ce site est salubre pour ses habitants et agréable pour t~ut amateur de la 
belle nature, il n'est pas avantageux au point cie vue économique, attenclu qu';) 
faut constamment descendre et monter pour vaquer aux travaux de la culture 
et des moulins situés dans la vallée de la r ivière qui passe au pied du mOll!o 
Cepenclant une bonne avenue bordée d'arbres et montant en spirale nous con-
du it facilement à cette intéressante habitation , qu'une pompe foulante action-
née par le pouvoir hydraulique alimente cI'eau, ainsi que les étables. 
M. Ménard possède une beurrerie conduite par l'un cie ses fils qui a 
étudié à l'Ecole d'agriculture de L'Assomption . Il est de plus propriétai r~ 
d'un moulin à farine , à scie et à préparer le bois, au pied cie la superbe chute 
Roberval de 80 pieds de hauteur sur la rivière Mattawin, dont le volume des 
eaux est grossi à cet endroit par la décharge clu lac Kayakamack et de ses 
t ributaires. (Voir fig. 43, pl. XXXII). St-Michel-des-Saints doit son exis-
tence à cette chute qui en fait la richesse comme l'attrait le plus pittoresque. 
Quand le vénéré M. Brassard la vit pour la première fois dans ulle excursion 
d'exploration et de santé à travers la forêt laurentienne, il en fut enchanté au 
point qu'il résolut de venir y fixer sa demeure et d'ouvrir ce pays à la coloni-
sation. Ce fut bientôt fait. M. Ménard, encore tout jeune homme, fut le 
compagnon fidèle et l'actif coopérateur de ce prêtre patri ote, ent)1ousiaste et 
courageux. Il a pris part à tous les travaux d' installation: moulin, habitation, 
défrichements, bâtiments de ferme, etc. Avant de mou rir, le R évérend M 
Brassard lui légua tout son établissement, qui ne lui avait pas coûté moins de 
4000 louis, à cause des difficultés sans nombre qu'i l rencontra dans l'exécu-
tion cie son entreprise. Depuis lors, M. Ménard a grandement amélioré ~outes 
ces propriétés, et a de plus acquis des intérêts dans l'exploitation et le com-
( 
62 -
merce du bois. Plusieurs grands garçons partagent avec lui la conduite et 
les travaux de ses diverses industries. Il n'a pas négligé, malgré l'éloigne-
ment et les difficultés de communication, l' éducation de sa nombreuse famille 
qui concourt heureusement au développement rapide de la région. C'est grâœ 
au concours actif et entreprenant de M. Ménard si St-Michel-des-Saints pos-
sède une ligne téléphonique, qui monte jusque dans sa maison. 
Il convient donc, autant qu'il le mérite, au premier et principal colon de 
Mattawin, de porter l'insigne des principaux lauréats du Mérite agricole. 
Nous éprouvons l'impression qu'il ne pourra qu'augmenter l'éclat de sa mé-
daille, éclat qui doit rejaillir sur sa bonne et digne épouse, dont le courage, l~ 
dévouement et les travaux ont un mérite inappréciable. 
J ' 
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Fig. V .-Etable de M. Alexandre Ménard . 
. . aa. Stalles pour chevaux.-f. Sellerie.-B. c. d. 3 rangées de stalles à bestiaux. 
pp. Passages.-g. Espace libre.-bb. Boxes ou cases à vea l1x.-p. Poulailler entouré 
avec des triangles. 
Pour tout le reste concernant la ferme, les chiffres des tableaux sont 
suffisamment expressifs. 
Nous terminons avec lVI. Ménard,-{( The last but not the least J'-les 
rapports particuliers des lauréats de ce concours. Si les concurrents ne sont 
PLAN cn P. XXXII 
F ig . . p .-Ma ison c1· ha bitation et chapell e de 1\J. Alex . Ména rd 
F ig. 43.-Chu te Roberva l su r la ri vière Matta win , 80 pds, 
fo urni ssant le pouvoir-moteur aux moulin à fa rin e, 
à scie, et prépa rer le bois sur la ferm e Ména rd 
1 

pas aussi nombreux que cel-taines autres an~ées, nous sonU11es heureux de 
remarquer qu'ils sont de la bonne classe. 
De plus, la Commission peut déclarer qu'elle a constaté dans la région 
qu'elle a visitée un progrès étonnant depuis cinq ans, surtout dans les trou-
peaux et les construct ions, embellissements des fermes, etc. Les habitations 
de ferme ressemblent pour un grand nombre à de vrais manoirs seigneuriaux. 
C'est la preuve que la culture s'améliore avec les marchés, et qu'elle est deve-
nue payante. 
Nous offrons nos remerciements à tous les concurrents pour la réceptioll 
pleine de politesse dont ils ont honoré la Commission. 
Nous devons également des remerciements à M. E. Fafard, du Ministère 
J e l'Agriculture, pour avoi r bien voulu s' imposer la tâche d'illustrer ce rapport 
et de lui donner un attrait instructi f, que le public et surtout les concurrents 
devront apprécier. 
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RAPPORT DÉTAILLÉ DES POINTS ACCORDÉS 
VIII - ordre 5 pts 
'" ...., o 
E-i 
IX 1 X Améliorations foncières 
1 "" ...., 
IG pts 
1.50 7 p. 5 p. 5 p. 0.75 1.50 10.50 :!.25 5 p. 3 p. pts pts pts pts 
1.45 6.85 5. 5. 
l.4O 6.65 5. ,J. 
1.50 0.60 5. 5 . 
L50 6.70 5. 5. 
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. 70' 1.45 .50 2.15 4.80 3 . 1.75 l.25 2.50 1.35 .50 l. 2.50 .. . . 
.75 1.50 .50 2.20 4.95 1. 2.25 1.25 2.50 .90 .. . . 1.50 0.25 l.00 
1.50 6.60 5. 4.95 .65 l.50 .50 2.05 4:70 . . . . .50 .25 2.75 .25 .. . . 2. 0.05 . . 
1.80 7. 5. 5. 
l.35 6.25 5. 5. 
l.70 6.95 5. 5. 
1.45 6.45 5. 5. 
l.45 6.50 5. i5. 
. 65 l.50 .45 2. 4.60 2 .. .50 . . .. .26 .25 3. 1.75 
.60 l.15 AO 2.20 4.'65 3. 1 .20 .70 2.85 1.10 
.65 1 .150 .45 2. 4.60 2.25 .25.. .. 2 . 2. 
.50 .75 .25 2. 3.50 1. .50 .25 2. .50 
l.50 . . .. .20 
.50 l.50 . . .. .75 
l. 1.20 
.60 1.40 .45 2. 4.45 .75 1. .50 2. .50 .15 1. 1.25 
1.40 6.05 5. 4.90 .70 1.40 .50 2. 4.60 .. .05 . . . 3 .50 1.45 . . .. 1.50 .... 
1.45 6.33 5. 4.90 .70 1 .45 .50 2.20 4.85 .50 .05 3.45 1.55 .. .. 1.40 .... 
1.45 6.50 5. 5. .60 1.45 0.50 2.10 4.65 .50 2.50 1. 1.25 . . .. 
1.40 5.80 5. 
1.20 5.50 5. 
5 
5. .70 l.40 .45 2.20 4.75 .. .. 1.50 .75 2.75 l. 
4.25 .60 1.30 .4°12.10 4.40 2.75 .~5 1 .10 3 . 1. 
.75 . . .. 
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m .:1 " 
p ...., 
-+-' ri. '" rA § "" Q) ::: § Yi 'Cl 
'" 
Q) ~ .~ .~ Cl " ~ 8 E ;.. '" 1 g ~ :;::: ~ en or. 'Cl co c.> '" d '" '-' '" 'Cl !!!. E: @ bi: :;: m E ...., :;::: ,3 ..Cl m 
~ ;..:; ~ c:" ~ C § Q) ~ c.> 
'" 
~ p '" '" E g. oC E =2 c:: p: .8 '" rr. c- o '" ~ 
-< ~ '-' 1 ..Cl 
1 -r. 
1 Pierre La ya llée (Lauréat) ... . ..... 0 .15 O.J [) 0.25 0.10 0.75 0.20 1.40 
2 Théophile Trudel ..... . .... .. . .... .. .. . .. .. . .. . 0.75 0.40 1.00 
3 Delphis Turenne ....... . . . . .. 0.10 0.05 0.10 . . . 0.10 0.50 1.2n 
4 Damien Lachapelle ........ . . . .. . 0.10 0.10 0.25 0.50 0.40 1.Ou 
5 Henry Vertefeuille . . . . . . . . . . . . l.00 DAO 1.2n 
1 Hon. William Owens .. . 0.05 0 .20 ..... 0 .50 1.00 0 .75 1.00 
2 Paphnus Bollin 0.10 0.10 0.05 0.50 0.20 1.00 
3 Samnel Vessot ...... , . .. ... .. .. . ' 0.25 0.75 1.00 0.40 1.00 0.50 1.00 
4 Moïse Pâquin ... .. .... ...... '" .. . .... 0.20 0.40 0.75 2.00 1.00 
5F.-X. Juneau ......... . .... .... . .. 0.10 . . 1.00 0.25 1.01l 
6 Olivier Lincourt ... . ............ .. 0.75 1.00 1.00 
7 Ubalde Sylvestre . . ... . ~ . . . . . . . ... 0.90 1.00 1.00 
S Alex. Ménard .. . . . ....... ... . .. .. 1.00 0.15 1.00 
9 Anselme Cabana . . .. . . ..... . ... . 0 .10 ... 0.25 J.OO 0.02 1.00 
10 ArRène Gervais . . . ..... .. . . . .... . 1.00 0.25 J.OO 
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RAPPORT DÉTAILLÉ DES POINTS ACCORDÉS 
Améliorations \ 
fonctières 15 p XI XII-Etat des cultures 30 pts 
..., 
Ul 
010 '" 0'" '0_ Ul Ul /:la 
"'.$ '" 
..., 
rJl '" "'00 '" .... 0 ~~ 'S ~ C1l ::l ...,~ 0.« B+' 00 .~ cr 010 "'~ C<: .... p ca ..., .-'0; 
'" p ... al ...,'-,... +' ..., ~ uî b.II'- ;a 00"" ..., 0 "' ... 0 
"" 
OP< :...0.: 00 ,... .D "' ~ 0 '<:IP< 0"" 8 i!l ",a "''''' '" '" ..j ~i3 8 @CIl 8'<:1 ;>0. P ,..., '<:10; C1l - 0 ,...'" 
'" 10..0 ..., ::s H'O èl'C .«.,3 0;0 '" 0.$ '"' 
"" 
èl 
pts 15 pts 15 pts pts pts pts pts pts 30 pts ~~ pts 
1.50 13.75 14.25 28.18 .05 .Û5 1.25 .05 .40 29.98 97 .68 
.90 12.20 14.50 28.00 :75 . ... . .. .50 .75 .20 30.27 95.67 
1.25 14.20 14.00 27 .20 .15 . . . . . . . .25 · . . . . . . .40 28.00 95.00 
1. 13. 10. 27.67 .20 ....... .75 . . . .... .50 29.12 89.07 
1. 9.45 12.65 27.50 .05 ....... .30 . . . .. .. .iYO 28.35 86.25 
- --
1. 13.25 15. 27.03 .05 ...... . .25 · . . . . . . . .. . .. . 27.33 93.53 
.75 10.25 13.05 28.38 .05 ....... .25 .10 . .... 28.78 90.93 
1.50 13.40 12.50 25.59 1.12 ....... .50 .25 . . 27.46 90.46 
.75 10.55 11.25 27.75 .05 .25 .25 5.00 .10 33.40 89.20 
1. 9.75 14.00 26.49 ....... 1. .60 .50 28.59 88 .34 
1.25 10.50 12.25 27.99 ..... . . 1.25 .40 .35 2D.99 87.59 
1. 10.35 11.55 28.95 . . . . . . . .75 .. .. . 30 30 . 87.33 
1.1)0 12.65 10.50 27.48 . ... . . . .70 ..... 28.18 87.28 
3.50 
1. 10.87 10. 29.08 . . . . . . . .25 .. . .25 29.58 85.60 ( 
1. 8.60 12. 28.08 .. . .35 · . 28.43 85.48 
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1 II III IV V Va Bâtiments de fermc> 
1 
'" Q) ::\'oms des 8 rn 0 rn .a 
cd Z -l-' W 
ë3 Compétiteur s 1>. lf.J 
w 
'" I ~ "" "'w :... m~ >=1 u. C) 'n rn .~ Cl) ;;:; 
.0 '" 0 Cl) >=1 >=1 er Cl- Q) :... ';: '00 :... ;n o d >=1 ';:: :0 C) Q) :§ .B Q) :.Gro .0 be '> 'll I ~ >=1 0; :0 d <J :... q <0 -!-JQ) :... <J -l-' :... Cl) C C ~ .- ~ Cl FI F1. 0 ÇQ oS .;1 p.. p.. 




4 p . 2 p. 4 p. 1 .50 2 p. lp. 3_ p . 2 p. 0.50 0 .25 2.;2;' 
11 Henri Laurencleau 3.95 1.90 3 .85 2.25 1.95 0.95 1.3'5 1.75 0.35 . .. . 0.16 
12 Jos. Désy . . ... . ..... ,l.OO 1.00 3:75 2.85 1.05 0.98 1.45 1.90 0.40 .... 0.15 
:... 
~ 13 R.-Albert Archambault .. 3.95 1.00 3.50 2.90 2.00 1.00 1.40 1.90 0.40 0 .20 0.15 
14 Pierre Piette .. .. . 
15 Hyacinthe Mousseau 
16 Urgel Dumontier 
1 J.-Bte Mousseau 
2 Omer Sylvestre 
3 Zénon R iendeau 
.Jo Ls Héneault 
3 .95 1.90 3 .75 1.50 2.00 0.90 1.40 1.85 0.40 0.15 0.10 
3.90 1.50 3.75 1.50 2.00 1.00 1.,1,5 1.90 0.40 .... O.l f, 
3 .95 U)O 3.80 2.90 1.no 0.90 1.40 1.80 0 .40 0.15 0.15 
3.90 1. 3 .7G 1.50 1.75 0.75 1.25 1.75 0.25 0.20 0.1!} 
3.95 1. 3.90 2.85 1.80 0.00 1.::!5 1 .50 0.25 . ... 0.05 
3 .90 1. 3 .50 1.50 J .75 0.85 1.25 J .75 0.30 0.20 . . . 
3.90 ] 3 .50 2.25 2.00 0.8;; 1.,lë> 1.85 0.30 . .. . 0.10 
RAPPOR'l' DÉTAILLÉ DEs POINTS ACCORDÉS 




'" ..-> <0 
5 
1.50 ï p. 5 p.> 5 p. 0.75 1.50 2.25 0.50 5 p. 3 p. 
1.40 5.90 5. 5 . .70 1.4'() .50 2.10 4.70 .05 .05 . . .. 3.50 1.50 .... 1.50 
1.45 6.33 5. 4.80 .65 1.40 .40 2.15 4.60 1. .25 .25 3.25 1.25 . . .. 1.25 .15 . ... 
1.>50 6.55 5. 4.90 .00 1.45 .50 2. 4.55 .50 1.50 1. 1.50 . . . . .... :75 . . . . 
1.30 6.10 5. 5. .70 1.00 .50 2.20 4.90 .25 .25 2.50 1.50 . ... 1 .25.... .10 
1.60 6.50 5. 5. .60 1.45 AO 2. 4.45. . .. .... . .. . 2.75 1. 1.50 .... 




. 35 1.25 . . .. 
1.30 .... 
. 75 . . . . 2.50 1.3.51. . . . 1. 
.25 .10 3.25 J. ' 11.21':; 1 . 
1.50 
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11 Hen ri 
Noms des 
Compétiteurs 
Laurendeau . . ............. 
:... 12 Jos . Désy .............. . . . . . . . . . . 
0 ;;:, 13 AJb. Archambault ..... ......... . . 
~ 
'â 14 Pierre Piette ........ ... .. 
'0 
'0) 15 Hyacinthe Mousseau ..,.. ... . .... 
"" 




'" >:l 0 1 Ji.-Bte '-' MoussE>au ....... . . . . . .. . .. 
.0 
Cl> 2 Omer Sylvestre . . ...... . . .. . . . ... '0 
~ 3 Zénon R iendeau ~ ......... . ... .. . 
'0) 4 l.s . Héneault ... . . . . .., . . . 
.". 
"" 
'" "'"' >:l 
Cl> 
El 






'" >1 ;.... UJU) ;l oo "'"' "'"' '" ~~ §~ 'OP ;... Cl> d 8 Cl> UJ'~ g:::; :04> "'al :>- ",Cl> '@ t: oll ~ d al:;:3 .::= .0 
.I!! ~'g 1 .... Cl> en 81"'"' UJ 0 <'> '" b~ 8 ';-' .~ ;l Cl> i'-;... '" Cl> >:lI=< f-I P ~ "'''' ~ c:; ~ ~ ~rB bI; .=l fil~ Cl> Qi >:l 0 ~-ü 
'" fil :;; 
pts ots pts pts pts 
" 
pts 
0.75 0.08 1.00 
1.00 0.50 1.00 
1.0' 0.70 1.00 
0.40 1.( 0.05 1.00 
0.25 . . 0.10 1,( 0.75 1.00 
1! 0.01 1.00 
0 .25 . .... 1.00 0.80 1.00 
... .. . . .. 1.00 0.50 1.00 
0.05 ..... 0.05 1.00 0.10 1.00 
. .. . . ..... 0.40 . ... , 1.CW . 
71 -




XII - Etat des cultures ~O pts 
en ..... Q) 
::dl 'Cl_ ef) 
op ~$ -r. ..... 
.0- :... 0 '" "5 '" ?;:~ Q.<:1 El+' ::. IJ).~ .~ 'H .a '" ui ~.E 'n !Il .... uO Q"" "" :...A ~ 'a~ 0- "l C,) a ~~ ~ 't!ol 1 '" ~+-i" 0:.0 ~ ;:;;
::---19 8 '" '-
:,),'" 0 
pts 15 pts 15 pts pts pts . pts 30 pts 100 pts 
J. 9.38 11.50 28.72 .. 1. .25 29 .97 85 .40 
1. 9.90 11.25 27.81 . .. 28.06 85.S:l 
4. 10.85 11.00 27.02 .. . .50 . .. 27.52 85.12 
1. 9 .30 11.75 27.19 .50 1. .25 28 .94 851.09 
1.00 9.35 12.50 27.70 .25 1.55 .10 29.60 85.05 
1. 9.76 12. 27.07 .25 ... .25 27.57 85.03 
------
------
1. 9.15 14.00 28.47 . . . .15 28 .62 S:t.D2 
1 . 9.80 9.50 28.42 . . 1. .25 .20 .. . . . . 29.87 82.30 
l. 8.70 10. 25.99 . .... . . .50 26.49 78.44 









l Pierre Lavallée (Lauréat . . 
2 T h éophile T ru del .. .. ... .. .... .. .. 
3 Delphis T uren ne .............. . . 
4 Damien Lach apelle ........ 
5 Hen ry Vertefeui 1le .... . . . . " .. 
1 Hon . W . Owens 
2 Pahnus Bon in ...... ....... " .. 
3 Sam . Vessot .... .. .. . .. .... .. .... . 
4 Moïse Pâq uin . .. . 
5 F. X. Juneau ......... .. .. . .. .. .. 
610 livier Li ncou r t.. .... . . . ...... .. . . 
7 IUbalde Sylvest re .... . ......... .. . 
8 Alex. Mé n a rd .... .......... .. . 
9 Anselme Caba n a ...... .. . . .. . ... . 

















4 J 1 
TABLEAU D U BETAI L 
Chevaux 
~ Race et qualité 
b 
Canadienne et croisée 
9 .. .... 
4 Canadienn e cro isée 
4 Canad ienn e croisée B. 
S Canad. J poul. Arden . 
1 27 Stand. Bred. CI )' . , Pet. 











DE J908 (4èm e REGIO N) 
JlIlS CONCURRENTS. 






1 Q) "-' 
-
t:l 
'" " ~ ~"0 rn 
1 
CIl cd CIl <il! Q) Q) -









ct! cd '"0 Q) 0 :> 1 Q) 
0 
> !-< .... !-< !-< 
1 
cd K ...., >-, 
Q) ;:l ;:l 
1 
.... 
ct! <é ;:l Q) 
cd 
1 > 1 l-< 
l J4 6 S 29 Ayrsh. et cr J 2 4 4 8 Lincoln et cr. 
1 
. . . . . . . . 1 enrég. T. B . 
.1- 25 1 12 12 . . .. . .. . 53 A y rsh .e t Ca.B. 14 J5 29 Shro. et Leic. B 
l 14 5 3 ...... 23 Ayrshire S 9 17 Leicest. enré B 
J 5 3 l . ... ... . JO IT aur . Hols t ein 3 ... ... 3 . ... .. . .... " . . ... 
J II 






3 2 20 
3 J4 4 
r6 1·· .. " ' 1 69 !Ay rsh e nr N . J . ... ,i ", .... 1 .. · 
1 3 [ H ols t ein B " ... " " " .. , . ' 1 JO "l'" 
3 25 6 
13 2 
.'i 18 8 
9 4 
.. .. 1·· .. ·· . 
·3; ·l shro~S~. en r.B. 
8 Croisée 
41 Can o et Ay rsh . 7 
20 Cr [ Tau T. pur " 
42 ICa, en . et Ayr. J7 
3 ...... 1 J7 
[ J 21 
Croisée 4 4 
JI 4 l ' 17 Croisée 




4 J9 Crois ée .j 
r t a u " Holst, Cr. ! . . 2 15 
4 8 Crois J bé l. pu r 
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CGNCOURS DE MERITE AGRICOLE 
TABLEAU DU BETArr. 
Chevaux 
-..... ..... <1.1 
Noms des 4) :::: <1.1 '<LI 
<1.1 ( ~ 0 Vl ci p cd ~ 0 Vl P cd cd Compétiteurs. cd .... Z :> ..... cd -D <1.1 >~ I~ <1.1 <1.1 <1.1 2 Race et qualit é lU '" ..cl'" 
rJÏVl 
U Vl 0 
0 ..... CI).!: é-< 






II Henri Laurendeau ... .. ... . .. ... . . 3 3 Croisée .... . .. . 
_cd 
1 
'0 12 Jos. Desy ... . ..... ... . .......... ... 3 2 5 Croisée 
~ 
.~ 13 R. Alb. Archa mbault ... "" . " , 5 3 8 Croisée 
'0 '<LIe.! S.., 14 Pierre Piette . . . . . . . . . . . . . . . , " ' 3 .. ' 3 1 Croisée 
~ 15 Hyacinthe Mousseau , 
· · 1 1 
étal. canad.-Cro isée 
<1.1 ' . .. . 5 2 ï l 
'0 




1 p cd 
.J 
~ J. Ete. Mous~au. , \. Croisée .~ l ,. ' .. . ..... . . . 3 2 5 
'" '<LI 
1 
Croisée S <1.1 2 Omer Sylvestre ... . ... .. .... . . ....... 3 2 5 N 
~ 0 1 0 Zénon Riendeau. Croi sée ... 3 . . ,- .." .. ,., 3 T 4 <1.1.0 
'0<1.1 Croisée 2'0 4 ILS. H énault.., , ..... ". " ••••• 0_ 2 l 3 cd 










~ 0 c '" "0 _cd <lJ 
'" '" "" '" <!j <lJ <lJ «lJ ~ <lJ 
() ..r:l .... <lJ .D cO Race et qualité ~ 0 cO ;Race et qualité K"" () ~ "0 '" "" .~ ~ '0 ::l <lJ cO cO <lJ 0 <lJ 
ro > ~ ~ b E-< > >-, E-< 
<lJ 1 ::l ::l 
.... cd <!j ::l 
_1 <lJ ro > 
-
E-< 
J O 5 2 18 
1 
Croisée ... + ... .... . .. . .. . ... 
10 4 3 r8 1 r taureau pur . 1. . . ........... . . 
2 7 7 2 18 
2 t aureau x Ayr 21 2r 42 Croisée le rest e croisé 
2 7 3 2 . . . . . . . . . 1 14 Croisée B . . ... ...... . . .. . . .. 
2 10 9 6 27 18 Ayrs . enr . cr. l . Bons veaux ... ... . .. . . 
2 14 8 5 29 Croisée 8 13 21 Croisée 
r2 6 8 27 Ayrsh. enré. B· I .. 1 Croisée 
-+ 4 3 12 Croisée 8 9 . . .. . .... . ... . 
8 3 4 16 Ayr. et cr. 6 en . .... . ' .. -, .. ...... . ...... 
4 6 Croisée ..... ...... .. .. . . .. . . . . . ...... 
1 
CONCOURS DE MERITE AGRICOLE 





'" Nom des '" ci 1 CIl 
D z K '" Com péti teu rs v Cd , ::> Çl Race et qualité v ::s ...., 
1 ~ <li 0 
1 
... (--< 
1 1 1 
~ 1 Ipierre Lavallée (Lauréat) ... . .. 1 1 Yorksh. et croisée B. .... 2 10 12 
::s ...; 
IThéoPhile o 0 2 Tru deI. 5 35 40 Yorkshire 0.. . . . ... . . . ...... 
",'0 ... <li Delphis Turenne .. . ::s~ 3 ....... . . . . ... . . . ... . . . .... . . ..... . ...... .. ...... ..... ... . , . . . , QJ;'::::: 
. ~~ 
IDamien Lachapell e . . ..... .. . 6 8 Bernshire et croisée '4J '4J 4 ... .. , ~4 0..8 8 Croisée 0 5 Henry Vertefeuiile ..... . . . . . . ... 3 6 , 9 u 
1 !Hon. W. Owens .. ... .... . ........ 1 l 6 17 Yorks. amélio.pur s. B. 
~ 
Bonin .. ...... . . ... . .. .. .. : 




. Samue Vessot . . .. .... . 80 Yorks. et Tamw . enr.B . b.Q 3 . .. . . . . . . . . . . 20 100 
.... 
• CIl 
'0 4 Moïse Paquin . ... ... . ... ... .. .. . . 2 5 7 Croisée 
~ 
1 





El 6 Olivier Lincourt .. .. .. .. . .. ..... 2 5 ï Croisée 
~ Ubalde Sylvestre . . ....... .... . .. ! Croisée v 7 3 I5 18 
1 '0 
'" 8 Alex. Ménard .... . .... . . . . .. . 1 5 9 1 Croisée ...., .. . ... 4 CIl 
'4J 1 




'Arsène 10 Gervais . . . ... . .. .. .. ..... . 2 10 I2 1 Ven . Tamw Croisée 
1 , 
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DE 1908 (.fème REGION) 
DES CONCURRENTS . 
Poules • 
en vi ;.<: ~ 
..., 
Cd Il) ;::l 
ë Race et qualité :~ ::l Il) 0 f-< :> :> P-< 
25 75 100 Brahmas pur et croisée ..... . 
50 75 125 
36 24 60 
35 7° 105 
28 3° 58 
16 4 1 
40 3° 7° 
4° 5° 9° 
80 25° 33° 
3° 5° 80 
3° 45 75 
15 !5 3° 
22 33 55 
r6 10 26 
28 .f5 73 
Croisée 
Croisée 4 
Plymouth Rock B. 
Croisée 6 
Plymouth Rock pure 
Plym. Rk. Blanc et cr. 
Plymouth Rock 









" ;::l Il) ,...., 
4 
5 
Autres volati ll es 
Cd Espèce Race et qualité ..., 
0 
f-< 
...... ..... ... ······1·· 
4 Oies 
5 Dindes 
1 l 2 outar. 9 canards l 
. . • •• ••••••••• • • . .•• 1 •••• • .•••••••••. • •••• 
( 
CONCOURS DE MERITE AGRICOLE 
TABLEAU DU BETAIL 
Porcs 
Q) Noms des 
CIl 0 CIl 
<:Il Z Compétiteurs CIl 
Ü K Q) "; p p Race et qualité 
.:'d p ..., 0 








b.O II Henri Lanrendeau. 2 5 Yorkshire amélioré B. ... . . . .. . .. ..... . .. 3 • <:Il 
-0 J os. Désy .. .... .. 12 . .. . 
Q) 
. ... . .... ... . 4 rI 15 Croisée 
'C;; 13 R. Alb. Archambault. ........ .. . 3 10 13 Bershire B. 
"Cl 
'4.Jù 
St 14 P ierre Piette ....... . ...... .... .. .. .. 5 3 8 Croisée , 
<Il - 15 Hyacinthe Mousseau ... . ... . Yorkshire enrég. Q) . .... 2 ro 12 
"Cl 






C;; l J . Bte. Mousseau . . ...... 
"Cl 
.. ......... / 4 9 13 Berhshire B. 
'4.J 




0 Zénon Riendeau 16 Yorkshire enrég. Q) ... 3 . . . ..... ... . .. .. .. 3 13 
-0..0 






DE 1908 (4ème REGION) 
PES CONCURRENTS. 






IR,,,,, qu.li" :Il 2 1 ~ 1 rtl ~ llJ -; 
1 
llJ 
-; Race et qualit é :::l ~ Espèce - :::l ...., llJ :::l ...., :~ 0 0 ;; llJ 0 








21 . . . . . . 1 21 Croisée . . . .. . .. .... ...... .. .... ... . .... .. ..... ... .. ......... 
20 40 1 60 Croisée 1····· · .... ...... . ... ... . ......... . .... . ... ... .. . ..... ... 
80 100 180 ... ... . .. . ...... . . ... . 
. . . . . . . ' 1 4 3 7 5 dindes, 2 OIes Croisée 
15 22 37 Croisée 1 ...... ' ... ...... ....... . ..... ... .... . . ...... ...... ...... .. 
40 60 100 Pure 5 27 
1 
32 29 cano 30utard. ...... ... . ........ 
1 
1 
30 25 55 Croisée 
1 
4 II 15 Oies Croisée 
1 1 1 1 
1 
75 75 ' 50 Pure et croisée .... .. ... . .... . .. . . . . . . . . . .. . . . . . . ........ .......... 
t 
24 28 52 1 Croisée 3 10 13 Oies Croisée 
25 80 105 Ply m . R . et croisée 3 ... .. 3 1 Canards Croisée 







CONCOURS DE MERITE AGRICOLE DE 1908 (4ème région ) 
o 
Z Noms des CO lJlpétiteurs 
1 Pierre Lava llée. (Lauréat) ... . . 
2 Théophile Truc1el 
3 Delphis Turenne . . . . . . ... .. .. . . 
4 Damien Lachapel le 
5 Henry V.ertefeuill e 
J Hon. W . Owens 
2 Paphnus B onin 
3 Samuel Vessot 
4 :\Ioïse Pilqu in 
5 F.-X. Juneau 
ü Olivie r Lincourt 
,ubalde Sylvestre 
8 Alex Ménard 
9 Anselme Oabana 
10 Arsène Gervais ... . . . .. . ... ~ .... . ' 
E tendue des 
fermes 
1 










170 .. .. . 20 
212 . . . .. 138 
.. . .. .. . 
1 .... . 
165 5 (36) 
1 







70 20 30 
114 3 3 







c Q'" .... .... ",,", ~ >:l 0 o.'"' 'ô ~ :;;c::l Il-
1 
InO 4 . 85 ,Ho 
3::50 3.50 90 1' 1) . ,-
1;;0 . .... . .. . . ... . . 
1i0 1. 80 .41 
170 . . ... . . . . . . . .. . 
-- --
500 .... . 
165 ... . . 
500 
140 fi 90 .81 
300 10 90 1.03 
160 
180 
120 ... . . 
120 4 90 1.08 
130 . . .. . .... . . . . . .. 
- 8r-
TABLEAU DE L'ÉTENDUE ET DE ! A QUALITÉ DES CULTURES PAR GROUPES 
Seigle Orgt! Avoine Pois 
::> ::> :; 0 0 ::> 
0 ", fJ fJ fi 0", '" 2 ~ Œ (/J 1 ...., rn Ol 
.9 ~ <=l ""' Ol 2~ <fi. .9 ...., .... ~ @t ~ ;... è-p <J 0 'ê Ol ", ? p'" 0 Ol d 1'-1 or;: 1'-1 Cod 0.. Ole: 0.. 0. '" 0. .... ;... ~ ;... <r: ~ <r: 
1 90 0.08 ]5 DO 2.51 100 .05 
4 85 0 .6.7 22t 90 3.99 ...... 
4 ... . .. . . 30 
4 85 ],73 8 00 3.6G 2 85 0.8<; 




. . , . . .. .. . 20 90 1.45 . ... . . 
ï 85 1.53 lO f 90 2.43 ... . .. 
20 80 1.94 44. 80 4.26 . . . 
30 90 4.86 3 00 0.48 
6 85 0.58 75 8'5 7.27 9 00 0.92 
[) 90 1.47 26 96 4.4.9 . . . ... 
20 100 3.40 .... . . 
16 85 &.63 . . .... 
35 95 9.97 4 100 1.20 
40 95 7.G8 .. . . . . . . . . . . . . .••• ' o • 
1 
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CONCOURS DE MERITE AGRICOLE DE 1908 (4ème région) 
o 
Z 
"010 111 5 d es 
Compétiteu r s 
1 Pier e Lavallée (Lauréat) . .... . . 3. 
2 Théophile Trudel . ... . ..... . . . 
3 Delphis Turenne . . ... . .... . . .. . 
4 Damien Lachapelle 
f H enry Vertefeuille 
1 H on. ·W. Owen s 
2 Paphnus Bonin 
3 Samuel Vessot .. . .. 
4. Moïse Pâquin 
5 !J'.-X. Juneau 
6 Olivier Lincourt 
7 Ubalde Sylvestre 
8 Alex. Ménard 
o Anselme Cabana 




av ., blé, e tc. 
~ 
90 0.5010. 90 1 .67 12 90 2.Ott 
10 90 1.77 .. 
4 . .. 
80 1 .42 . .. . . .. . . 
5 
4 
85 0 .7G . .... 
95 0.43 25 
3 1000.55 .. 
HJ 95 l.G1 
2± 100, 0 .45 .. 
7 95 1.71 
6 00 0.97 
85 2.42 .... . ..... . 
6 100 l.01l 
5 DO 0.77 
'H 100 1.52 











" °m m cne ..., 
<s'2. ~ g~ 'ô 
p., "'-;.., 
<1 
90 0.02 ..... . 
85 ot22 .. . . . . 
100 0.03 .. . . . . 
00 0·.01 ..... 
M ill 
" 
T r èfll? 
0.50 .. . 
0.50 .. . .. . 
0.50 ... 
0.50 .80 0.10 
0.50 . . ..... . . 
O.DG 
0.50 .. 




.. .... 1· .. · 


















com péti tem s 
1 Pierre Lavallée (Lauréat ) .... .. . . 
2 T héophile Trudel 


















'i: .... 'ô u 
P- ~'" .... 
« 
0.05 ..... . 
0 .08 1.00 
4 Damien Lacbapelle H . 90 0.69 
5 Henry Vertefeuil\e 
1 Hon. W. Owen s .. . . .. . ......... . . ... . . 
2 Paphnus Bonin ....... .. . .. . . . . . ..... . . . 
3 Samuel Vessot ...... . ........... . 
4 :'vloïse Pâquin 80 (J.07 .. 
5 F.-X . . Tuneau 
G Olivier L incourt 
7 Ubalde Sylvestre 
S Alex. Ménard . ..... . .. . . . . .. .... . 
!) Anselme Cabana 






85 0 .17 
DO 0 .02 
8S -
'tABLEAU DE LiÉ'tENDUE E't DE LA QUALI'fÉ DES CULTURES PAR GROUPES 
Choux de Si::tl1l Ca rot tes 
ô 
100 0 .05 ... .. . 
80 0.20 . .. . . . 
31 100 0.4-2 







p. G rain 
1 95 0.18 ..... . 
100 0 .15 . . . . . . 
8 .... .. .... . 
H 00 0.G9 2.00 85 
H 95 0.31 
-,- ----
0.8(; 
1 1)5 U.08 . . ., . .. .. . 1 .. .. . .. 
S 100 0.03 1 .. . . . ., . .. . 
2 90 0.22 SU 0. 10 
1 90 0.16 85 0 .15 
6 85 0 .58 85 0 .10 
100 0.18 U3 1 0.22 
; 100 0.08 · . .. . . . .. 
i 100 0.20 · . .. . . . • • 0 . 
H 100 0.3B .. . . . ... . . . . .. . 
1 90 0.]9 · . .. . .. . . . . .. . . .. 1 
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Z l Noms des 
Compétiteurs 
1 Pierre Lavallée (Lauréat) 
2 Théophil~. Tl'udel, 
3 Delphis Turenne 
4 Damien L acbapelJe 
5 Henry Vertefeuille 
1 Hon. W. Owen s 
2 Paphnus Bonin 
3 Samueb Vessot 
4 Moïse Pâquin 
5 F.-X. Juneau 
.@ 6 Olivier Lincourt ....... ... ..... . 
'"Cl -v 
::g 7 Ubalde Sylvestre ...... . .. ..... . 
8 Alex. Ménard 
9 A.nselme Cabana .. . . ........... . 







1 ~ t; ~ 

























H 85 0.65 H 85 0.76 . . .. 
35 95 2.70 ... . .. ... ..... . . 
1 85 0.22 ... . 
800.03 ... . 
85 0.05 .. . . 







TABLEAU DE L.'ÉTENDUE ET DE LA QUALITÉ DES CU LTURES PAR GROUPES 
Prairies Pâturages \ Fourrages 
labourabl es verts \-- Total 
::l des 
::l 15 0 o <Il o Ul Ul Ul .::; '" .., 
'" Vi '" 
+> points <Il .... 
* 
+> 0) ~ +> .... * 
0 
+>U 'ô r .... 0 c:: U 'ô 
'" rd 0.. K~ P- '" rd 0.. v 0, 0. 1-0 '-\-0 « -< « 
84 95 14.84 30 90 5.02 t 95 0.08 28.18 
59 05 11.W 50 90 8 .86 11 90 0.22 28 . .oï 
6.0 .. . 400 . 6.~( / .. 27.2.0 17 95 8 .2.0 13.25 95 27 .67 
44 9.0 8.63/ 4.0 90 '7.84 . . . .. . . . .... . .. . . . .... .. 27.5.0 
1 
200 90 H .55 110 90 7. 95 4 85 0.28 27.03 
71 ~15 17.33 20 90 4.63 .. . . . .... . . .. . .. . 28.38 
114 90 12,41 54 95 ti .21 25.5!) 
75 90 6.15 38 90 6 .15 85 0.61 27.75 
00 flO 6.16 GO 85 5.81 6 85 0.58 26.4!l 
!18 90 16.05 20 90 3.27 2 ]00 0.36 ::I7.~!l 
134 !15 2l.64 [) 05 1.45 :l"",9r, 
45 90 10.8l 50 95 12.68 ~ 80 0.16 27.48 
35 no 9A8 20 95 5.70 ] 90 0 .27 29.08 











Il Henri Lau rendeau 
12 J as. Désy 
1.3 R. Alb .. I..rchambaul.t 
14 P ierrE:' Piette . . . 
15 Hyac. Mousseau 
16 U rgel Dumontier 
1 J. ·Bte Mousseau 
2 Omer Sylvestre 
3 Zénon Riendeau 
4 Ls. H éneault . .. . . . . 
C) . .., 
> 
Etendue 
des ferm es 
.... 
. ::J 
:: c cr. 
,~~ 1 0 





v. C,; ... 
<= U 
<!J '" 0. 
7"7 ... . '1 ..... 1 ... nl· 










· ·1 1251 [; 
... 1 1 00 2~ 
25 150 3 
. .. . î 160 









TABLEAU DE L'ÉTENDUE ET DE L ,\ '2UALITÉ DES CULTURES PAR GROUPES 
























30 1)0 5.04 ... . . . 1 . .. . . . . 
6 85 2.03 8 !)5 :1.02 
7 85 1.43 20 85 4.08 ... 
() 85 3.26 5 !)() 2.03 .. 
1 
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CONCOURS DE MERITE AGRICOLE DE 1908 (4ème region ) 
o 
Z Noms des 
Compétiteurs 
11 Henri Laurendeau ... . . . . . .... . 
12 Jos. Désy 
13 R. Alb . Archambault 
14 Pierre Piette 
15 Hyac. Mousseau 
16 Urgel Dumontiel' 
1 J.-Bte Mousseau 
2 Omer Sylvestre 
3 Zénon Riendeau 
4 Ls Héneault .. 
Autres 
Sarrasin Gaudri ole mélanges 
G 
Av .. bl ~. ('te 
- - 1 
.... , . . . . . .1 .. . .1. .. 
.. .. 1 .. · .... · .... / .. .. [ . . 
20 904.07.... .. 
. '1 1 
85 ].481 ....... . 
85 O.(;-! 
85 0.88 10 






41 95 1.70 . 
2 8~ 1 0.~1 1 ·1· . . . 
1 .. . .. 
- 91 -
---='----- --- --- ---=----
TABLEAU DE L'ÉTENDUE ET DE LA QUALITÉ DES CULTURES PAR GROUPES 
Lin Mil 
:::; p p 0 0 
0", 
'" 
en 2~ ",en ,,0.> .... .... ..... QJ 
........ ~ Cl Q .... ~ Q Cl .... Q <.J 'ô QJ<.J 1 'ô QJ<.J C1lç! p., ec;d p., Pool P- .... 
... < --G 
-< 
0 .50 
1 ..... . 0.50 ..... . 
0.60 . .. .. . 
0 .50 .. ... . 
0.50 ... 
0.50 . .. 
...... . . 
0 .50 .. 
TrèRe Fèves 
=-00 rf1 00 .... 
..... <.> 
* Cl g~ ~ 'ô 0, Poo:' ;.., 
-< 
...... /. . k 100 
1 
1 95 
•.•.• . •..•.. : 1 
. .... ·1 .. ·· 
85 
. ~~ I 100 















CONCOURS DE MERITE AGRICOLE DE 1908 (4ème région ) 
o Z 1 Noms des 
Corn péti teu rs 
11 ÉIE'nri La urendeau 
12 Jos. D ésy 
13 R. AIl!. Archambault 
14 Pierre Piette ... 
15 H yac . Mousseau 
16 Th 'gel D umout iel' 
1 J. -Bte lIIousseau 
2,Orner Sylvestre 
3 Zénon Riendeau 
-! Ls Héneault .... 
Bette ravc~ Navets 
.... ··1· .. ··· 
100 
100 0.03 ..... . 






T ABLEAU DE L' ÉTENDUE ET DE LA QU ALITÉ DES CULT URES PAR GRO U PES 






90 0 .12 . . . .. . 
85 0 .07 ... .. . 





P ata tes 
Blé-d'Inde 
p. g rain 
;::l 
0 
2 ~ 1 




















































85 0.30 ... . . . . .. ..... . . . . .. . 






.. \ / 
, 
)' 


